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LE

Novoro du
r

Dr. Pierre
était efficace et 
digne de confiance 
il y a cent ans71

RING, ses PENNSYL- 
nommés. Tous les 
, et tous les jeudis, à 
Réseau Columbia. (

V-8

f
il est efficace et 
digne de confiance 
aujourd’hui comme 
médecine de

famille d’utilité générale
Quand les fonctions de l’estomac ralentissent

• Quand la digestion diminue
Quand l’appétit est pauvre
Quand les fonctions de l’intestin sont lentes
Quand le flux urinaire est insuffisant

Il èst le premier secours d’une mère dans les malaises ordinaires qui obsèdent la vie de ceux qu’elle 
aime et qui, employé promptement, est habituellement tout ce qui est nécessaire.
Le Novoro du Dr. Pierre est bon pour jeunes et vieux, ne contenant aucune drogue injurieuse, il peut 
être donné sans crainte aux enfants et aux bébés.

, Il occupe une place permanente au foyer de milliers de personnes sensées et prudentes. ' .

• «J

Offre Le Novoro du Dr. Pierre n'est pas un article ordinaire 
C: 1 de commerce; seuls des agents locaux peuvent le fournir. 
Spéciale: Une bouteille spéciale d'essai, contenant 14 onces de méde­
cine vous sera envoyée en port payé, contre remise de $1.00 et du coupon 
ci-contre.

Dr. Peter Fahrney & Sons Co., Coupon No. C2469
2501 Washington Blvd., Chicago, III.

Pour le montant ci-joint de un dollar veuillez m envoyer une 
bouteille d’essai de Novoro du Dr. Pierre, en port payé.

Dr. Peter Fahrney & Sons Co.
2501 Washington Blvd., CHICAGO. ILL.

Livré exempt de douane au Canada.
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Concours de ponte canadien 
19è semaine finissant. G mars

Les records ont augmenté ostensiblement du- 
rant cette semaine. On compte quarante pondeuses 
de plus et une récolte augmentée de 241 œufs, une 
amélioration de 7.6%.

Soixante parquets ont rapporté plus de 50 œufs 
chacun. Le pids des œufs a de même été excel- 
lent entre autres 5 parquets ont obtenu un total de 
points dépassant 60. Seulement trois œufs durent 
être éliminés.

Les trois meilleurs records de la semaine sont:

RACE HOLSTEIN

"ICI ET LA” 
dans le monde des éleveurs de noir et blanc

Colantha Pontiac Dewdrop vache Hols­
tein de 5 ans, propriété de M Jean-Louis 
Trépanier, Les Écureuils, vient de finir 
un record remarquable, au Livre d’Or, 
division de 365 jours. Elle s'est qualifiée 
avec une production de 14,420 lbs de lait, 
dosage en gras de 3.67%. Elle a donné 
plus d’une tonne de lait par chaque deux 
mois de cette période de lactation. Colan 
tha Pontiac Dewdrop vient du troupeau 
de M. Roy Sockrider, Burgessville, Ont.

M. Emmanuel Castonguay, de 
Augustin, Qué. n’a pas été moins heureux 
avec Riverdale Echo Posch, une vache 
Holstein adulte, venant de Daniel Shea, 
Vinton, Qué. Cette vache s'est qualifiée 
récemment, dans la division de 365 jours, 
avec production de 14,403 lbs de lait don- 
nant une épreuve en gras de 3.76%

Un record de 14.557 lbs de lait à 3.56%, 
vient d’être enregistré au Livre d’Or, par 
le Département de l’Agriculture fédéral, 
par une vache Holstein de 8 ans apparte- 
nant à M. Achille Ménard de St-Basile le 
Grand, Qué., Christig Hartog, fût achetée 
de feu l’hon. J.-L. Perron, de sa ferme de

“Un engrais complet riche en 1■ R DA HAAP Des milliers de pro- 
T priétaires de chevaux 

se sont servis, avec 
(LE SOUFFLE) succès, du REMEDE 

CAPITAL pour la 
POUSSE durant les 30 ans passés. Envoyés 10c 
aujourd'hui (en timbres ou monnaie) pour cou­
vrir le traitement et les frais postaux pour un 
paquet d’essai d’une semaine et pour détails.

C. W. DONALDSON, Dept. H.
B. P. 263, Ottawa. Ont.

potasse est maintenant recom­
mandé pour les arbres fruitiers 
et notamment pour les vergers 
de pommiers, par les autorités 
agricoles de l’Ontario aussi bien 
que par celles de la Province de 
Québec et des Provinces Mari­
times. Parquet

Coopération 
‘ Elovnas.

Arleuiture, 
Industrie laits

Œufs 
59 
55 
55

Pts
32 T.. B. Manor Farm .........................66.7.
14 R.B. G. 8. Robertson & Sons. .. 62.7
Il K. Slacer ................. 60.4

Volume XXII—Henri G
Les six meilleurs groupes du concours conservent 

les mêmes positions que la semaine dernière à 
1 exception du sixième qui est changé. Nous en 
donnons la liste ici avec le total de points: | "Ve la viande fra 

1 - à coeur d’étéBUVEZ 19 H. B. G. W. Grant .........................706.5 706
7 “ R. W. Kettles......................... 615.3 638

34 L.B. W. W.Bromby........................603 4 621
9 R. R. F. Teasdale.......................... 559 0 561

10 " W.S. Hall................................ 544.8 556
11 " K Slacer.......................... 526.0 522

1 W. S. McCall ....................P R B. 164 157 0
2 H.F. Morren................ 263 260 8
3 Sta. Expé. La Ferme .. R. B. 639 622.7
4 Sta. Expé. Kapuskasing. 457 462.4
5 Sta. Exp. Kapuskasing . 385 355 4
6 A. J. Urquhart ....................... “ 443 485 1
7 R. W. Kettles.............. 638 615.3
8 W. A. Sansom..............367 334.9
9 Frank Teasdale........... 561 559.0

10 W. S. Hall.....................556 544.8
11 Kenneth Slacer........... 522 523.0
12 H. G. Mitchell.............560 521 8

.39 384 5
332 3507
343 331.6
289 314.1
199 1999
211 197 0
706 x706 5 
444 4482
528 461.1
260 2275
432 415.8
407 375 6
497 460.7
419 417.7
214 2064
475 454.3
158 1454
141 109.7
209 184.1
406 419.1•

LA BIERE Autrefois, chez les cultivateurs 
sempiternel, c’était le lard salé, 
il faut bien l’admettre, ce mets 
peu appétissant.

Dans les journées chaudes 
il faut un féroce appétit pour se 
d’un morceau de lard salé, rui 
grouillant dans son assiette.

Les bonnes années sont venu 
s’est mis à acheter de la viand 
boucher.

Mais les années sont deven 
vaises et le lard salé n’est pas 
meilleur.

On achète encore chez le bi 
cette dépense entame notabl 

dget familial.
connais des familles qui 

l'habitude au printemps de mett 
serve du veau, du lard, surtout c 

Je n’irais peut-être pas jusqu 
Ier cette pratique si le cultivate 
vendre au prix que paie le cons 
à Québec. Mais il y a toujours 
huit ou dix souvent davantage 
prix qu’il reçoit et celui que noi 
Lui-même d’ailleurs paie au b 
sa paroisse deux fois plus qu 
vend.

Qu'il mette en conserve un 
veaux qu’il va sacrifier quant 
abonde sur le marché. Qu’il 
autant avec ses “maigreries” dt

Ainsi à cœur d’été, s’il n’s 
vraie viande fraîche exposée 
par les grandes chaleurs, il p< 
de sa cave, mieux que du vin, 
viandes succulentes qui lui 
l'illusion de la viande fraîche.

Un cultivateur de St-Philémor 
Chasse, pas riche, croyez-moi
honorable dans toute sa person 
cipalement en affaires, père d 
breuse famille, se paie le luxe 
bonne table tous les jours d 
grâce à ses conserves de viande 
ne” jusque de la saucisse.

Aussi, sa femme ne perd p 
quand il arrive de la visite impr

Mais ce cultivateur-là, il e 
de femme!!!!

G.-M. BILODE
Missionnaire-Co

13 J. H. Thompson.............
14 G. A. Robertson & Son."
15 Jas. M. Biggar..................
16 Cobourg P. Farm...........
17 Clifford Wells......................... "
18 M. Shants & Sons.........
19 G. W. Grant....................
20 H. T. Blanchard..............
21 Gordon Duncan..............
22 Sta. Expé. Ste-Anne

1 23 A. P. R. Dunlop ......... W B
1 24 M C. Wallace. ............... P.LR

25 Mrs. C. H. Moore.......... "

Beaconsfield, Qué. Dans un mois de sa 
période de lactation, cette vache HolsteinOLD STOCK a donné 1755 lbs de lait.

La Nouvelle Ecremeuse 
VIKINO 
WDIABOLOU

26 Manor Farm .........L: S.
27 H. & A. Liebler ............... L. B.
.8 W. S. Hall ........ "
29 Philip Henrich.................
30 Alex. MeLean .............
31 R. Haycock
32 Manor Farm

33 G. S. Tayler.
34 W. W. Bromby
35 Lockerby Les P. Farm
36 R. J. Penhall.........................."
37 J. G. Tweddle.................
38 Reliable P. Farm.
39 Port Hope P. Farm
40 Grant Ball........................
41 Jas. M. Biggar.................
42 C. H. Miller..................... **
43 H. L. Zummaeh.
44 J. C. Redhead.................
45 L. D. Robinson * Sons.
46 F. Exp. Ottawa.............
17 F. Exp. Ottawa.............R. B.

Total........................

PRIME PAR LA FORCE ET PAR LA QUALITÉ
57F

459 457 8
621 603.4

317 258.1
384 336.1
367 348.9
482 4910
288 276.4
300 243.9
238 227.5
287 276.5
317 266.9
256 268.5
290 294.1
207 185.8
491 443.6

17,868 17,233 9

/ CARACTÉRISTIQUES — Graissage 
automatique du mécanisme entier 
Mise en mouvement facile et fonction- 
nemen' silencieux. Accouplement auto­
matique par manivelle à rochet Nou- 
veau modèle de bol à mouvement ra- 
pide. Surface accrue de disques d’éeré- 
mage.
CONDITIONS FACILES DE PAIE­
MENT — Allocation généreuse sur 
votre vieille éerémeuse.

Pour détails, écrire à
SWEDISH SEPARATOR COMPANY, 

LIMITED,
720, rue Notre-Dame Ouest. Montréal-

ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS

EPARGNEZ
En réglant votre abonnement au "Bulletin de la Ferme”, selon les deux 

moyens qui vous sont suggérés ici. En recrutant un nouveau lecteur, vous gagnez 
votre propre abonnement. En envoyant 50 contins par bon postal, vous épargnez 
50 sous en évitant de payer $1.00 si vous attendez un collecteur.

Si vous recrutez un nouveau lecteur

< ENCOURS de PONTE de l'EST de QUÉBEC. 
Semaine finissant le 13 mars 1934.

Fous la direction de la Station Expérimentale 
STE-ANNE DE LA POCATIÈRE, Qü6.

GARANTIE POUR IO ANSPropriétaires

1 Tayler, G. 8................. I.B.C.S
2 Calder, C. D.....................-
3 Bromby, W.-W................
4 SU. Exp.Sto-Anne, Qué. PR B
5 Poirier, J.-Alphée...........
6 Couv.Coop.,Bonaventure
7 Slacer Kenneth...............
8 Couv. Coop. Vaudreuil.
9 Couvoir Coop. Laval....

Race Total Total 
œufs pointe 

571 614.9
516 473 1
485 520.8
544 531.4
630 638 2
570 529.5
448 4712
320 291.5
484 459 7
614 578 7
655 554.5
496 462 8
356 335.7
323 362.8
494 444.8
335 340.6
555 618.4
470 459 6
808 751.8
825 804 1

Gagner du 100%
Empressez-vous de nous retourner ce coupon avec le paie­
ment, d’un nouvel abonnement—50c afin de gagner le renou­
vellement de votre abonnement pour un an.

Date...........................  .... ................
Le Bulletin de la Ferme Ltée, Québec, P. Q.
Ci-inclus bon poste de $ ..........pour un abonnement à votre 
journal que vous voudrez bien adresser à
Nom............................................................................... .............

Épandeur FORANO
NOUVEAU BAS PRIX 

$100.0010 Couv. Coop. St-Augustin
11 Couv. Coop, des Cèdres.
12 Couv. Coop. St-Ra mond
13 Couv. Coop. L’Epiphanie
14 Letendre, J.-W.................
15 Couv. Coop. Montmagny
16 Couv. Coop. St-Jacques.
17 Sta. Exp.Kapuskasing,Ont."
18 Sta. Exp La Ferme, Qué.
19 Sta. Exp. Ste-Anne, Qué.
-0 Sta. Exp. Ste-Anne, Qué.

1ingtie

'A110599 10244 1

CONCOURS de PONTE de POU EST de QU ZBEC 
Semaine finissant le 13 mars 1934.

Sous la direction de la Station Expérimentale 
DOMINION de LENNOIVILLE

Bureau de Poste........
Envoyé par............ .

Adresse

C’est l’épandeur léger le plus prati- 
tique qui soit offert en vente. Il pos­
sède un deuxième cyUndre distribu­
teur et pulvérisateur d’engrais. 
Epand 4 à 30 voyages à l'arpent. 
Facilement tiré par deux petits che­
vaux. L’essieu d’avant est court 
empêchant le timon de frapper les 
chevaux. Garantie de 5 ans.
ÉPANDEUR PERFECTION $00 

à un cylindre +90.
Profitez de cette aubaine Ecrivez

Propriétaire Race Total Total
Œufs Points

J H R. Drew.........
2 H. R. Drew.........
3 W. M. Oliver..
4 C. R. Waldron.................
5 Mrs. Alex.: MacKay ...
6 Taylor Bros...................."

.....P.R.B 6J7 
476 
464 
456 
552 
392 
343 
358

519 
536

598.4
444 R
505.5
477.5
532.0
374.3
364.2
351.6

537 4
486.7

L.

Si vous payez en argent Important p 
les cultivate8 J. G. Tweddle ..................

9 J. M. Scott ...................“
.0 Ormstown Couvoir Co­

opératif (W. W. Elliot).. “
11 Mrs. L. H. Parker ...........M
12 Papineau Couvoir Co- 

Opératif (Etienne Rioux)
13 Exp. Sta., La Ferme....
14 Exp. Sta, Lennorville. .
15 W W. Bromby ...........L.B.C.S.
16 W. W. Bromby................ “
17 W M. Oliver..........................“
18 K. S. Ingalls..........................."
19 C. O. Drummond. ...
20 C. D. Calder .......................W.B.

Le Bulletin de la Ferme
Case 159 St-Roch, Québec

Vous trouverez ci-joint la somme de $.................................en
bons postaux en paiement de.............. an d’abonnement au 
“Bulletin de la Ferme’’.

n rapport traitant de la situ 
actuelle et qui est d’une t 

importance pour les cultivateur 
publié sous peu par l’Exécutif 
consultatif national sur les ser 
coles au Canada. Le comité spé 
de faire une étude annuelle c 
agricoles, de concert avec les 
.fédéraux de l’Agriculture et de 
et du Commerce, et les Minis 
vinciaux de l'Agriculture de la 
Britannique, de la Saskatel 
l’Ontario et du Québec, a rassei 
coup de renseignements utiles c 
être mis à la disposition du pub 
avec les interprétations qu’ils ce

Comme ce rapport est le F 
genre, au Canada qui traite de 1 
agricole et des prévisions au pc 
national, quelques mots d’exp

(Suite à la page 114)

608 638.5
681 686.6

730 737.5
876 x838.2
810 866.3
632 623.4
399 404 7
433 474 4
520 459.6

10402 10401.1

dès aujourd’hui.
Nos 61 années d'expérience sont à 
votre service.

La Fonderie de Plessisville 
Dépt. A. PLESSISVILLE, QUÉ.

Indiques d’une erois 
ai voue êtes Nom

Ancien abonné

Nouvel abonné:

Bureau de Poste

D 

O
B. B. No

LA FERME DU MANOIR—HOLSTEINS
Troupeau ayant à sa tête les deux populaires reproducteurs: Perfection Korndyke Posch 77514 

et College Sylvius Posch 90876.
Nos femelles ont la grosseur, le type, la production et l'épreuve (test), sont soigneusement 

sélectionnées et représentent les lignées les plue populaires de la race.
Nous avons à vendre de fameux jeunes reproducteurs prêts pour le service et aussi quelques 

bonnes femelles. Venez et examinez-les. Troupeau sois la surveillance du fédéral.

Prov.......

1 NOUS N’ACCEPTONS PAS DE CHEQUES
I UTILISEZ ur: EON POSTAL, C’EST PLUS SUR 36

Mme A.-B. COLVILLE, 
Propriétaire.

St-Henri de Mascouche,
P. Qué.

FRED P. HAMPSON, 
Gérant.

Texte détérioré



E BULLETIN DE LA FERITE 
BEVUE HEBDOMADAIRE POUR LA FE RME ET LE FOYER RURAL

DELSTEIN

I ET LA”
des éleveurs de noir et blanc

ontiac Dewdrop vache Hols- 
propriété de M. Jean-Louis 
es Écureuils, vient de finir 
marquable, au Livre d’Or, 
>5 jours. Elle s'est qualifiée 
luction de 14,420 lbs de lait, 
is de 3.67%. Elle a donné 
me de lait par chaque deux 
période de lactation. Colan 
Dewdrop vient du troupeau 
ckrider, Burgessville, Ont.

* * *
nuel Castonguay, de
L n’a pas été moins heureux 
le Echo Posch, une vache 
te, venant de Daniel Shea, 

Cette vache s’est qualifiée 
ans la division de 365 jours, 
on de 14,403 lbs de lait don- 
uve en gras de 3.76%

le 14.557 lbs de lait à 3.56%, 
nregistré au Livre d’Or, par 
nt de l’Agriculture fédéral, 
:Holstein de 8 ans apparte- 
hille Ménard de St-Basile lé 
Christig Hartog, fût achetée 
J.-L. Perron, de sa ferme de 
Qué. Dans un mois de sa 
tation, cette vache Holstein 
bs de lait.

187) Coopération, 
(6-22 Dores

K Arieuiture,
A

Association des Eleveurs de Bétail Helstels 

Friesian (Séction de la province de Québee). 

Société des Eleveurs de Bovins Canisdins.

r h 1Industrie laitière.
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Une faveur
C’est la seule que nous demandons à nos abonnés une fois par année seulement: 

Si votre abonnement est dû ou passé dû, voulez-vous faire en sorte de nous le régler 
immédiatement par la poste. Vous nous épargnez des dépenses et du travail supplé­
mentaire en nous rendant ce service.

Un journal hebdomadaire agricole au prix de 50c par année, ne peut se maintenir 
et bien s'administrer que dans la mesure où ses abonnés paient leur souscription an­
nuelle au temps de l’échéance.

Il nous semble que l’économie que nous vous faisons réaliser en réduisant l’abonne­
ment de moitié lorsque vous payez directement vaut bien que vous preniez avantage 
de cette offre exceptionnelle sans délai plutôt que de vous exposer à payer $1.00 à un 
collecteur.

La production du porc à bacon
S’il est des produits de l’industrie animale pour lesquels nous ayons de bons, 

d’excellents marchés, le porc à bacon est de ceux-là. On en parle d’un bout du pays à 
l’autre. Il est convenable que nous y touchions un peu aujourd’hui.

Personne n'a contredit encore cette affirmation récente que les problèmes qui 
doivent préoccuper nos agriculteurs sont principalement ceux qui doivent de la pro­
duction. Et puis qu’aujourd’hui nous touchons à la production du porc à bacon, le be­
soin de la cause nous oblige encore à revenir sur cette question si commune, mais non 
moins importante, de production économique.

Sans multiplier inutilement les chiffres, ce qui devient embrouillant quelquefois, 
disons que nous n'élevons pas assez de porcs, nous ne pratiquons pas cet élevage d’une 
façon stable. La raison, c’est que nous étudions peut-être trop les cours du marché 
pour ce produit avant de nous rendre compte, si par un meilleur arrangement de nos 
plans de culture, nous ne parviendrions pas à produire moins cher la livre de cette 
viande que les Canadiens consomment à raison de 91.7 lbs par tête annuellement (chif­
fres de 1932):

Le cultivateur encouragé à maintenir sa porcherie sur un bon pied d’exploitation 
bon an mal an, est encore celui-là qui réalise le plus de bénéfice, et l’agriculteur qui 
adopte ce système, c’est celui dont les champs produisent les grains dont il a besoin et 
fait en sorte d’entretenir de bons pâturages pour les porcs afin de ne pas dépendre 
exclusivement du marchand pour l’engraissement de ses sujets. Aujourd’hui le culti­
vateur qui récolte suffisamment de grain peut pourvoir à une alimentation pratiquement

CHOSES D'UN AUTRE SIÈCLE"e la viande fraîche
Ce que les vieux lisaient71 à coeur d’été

Petite chronique agricoleAutrefois, chez les cultivateurs, le menu 
sempiternel, c’était le lard salé. A la fin, 
il faut bien l’admettre, ce mets devenait 
peu appétissant.

Dans les journées chaudes de l’été, 
il faut un féroce appétit pour se contenter 
d’un morceau de lard salé, ruisselant et 
grouillant dans son assiette.

Les bonnes années sont venues et l’on 
s’est mis à acheter de la viande chez le 
boucher. ■

Mais les années sont devenues mau­
vaises et le lard salé n’est pas redevenu 
meilleur.

On achète encore chez le boucher, et 
cette dépense entame notablement le 
l dget familial.
“Je connais des familles qui ont pris 
l’habitude au printemps de mettre en con­
serve du veau, du lard, surtout du veau.

Je n’irais peut-être pas jusqu’à conseil­
ler cette pratique si le cultivateur pouvais 
vendre au prix que paie le consommateut 
à Québec. Mais il y a toujours au moine 
huit ou dix souvent davantage entre le 
prix qu’il reçoit et celui que nous payons. 
Lui-même d’ailleurs paie au boucher de 
sa paroisse deux fois plus qu’il ne lui 
vend.

Qu'il mette en conserve un ou deux

Un ami de St-Hilaire nous informe 
qu’on a labouré en plusieurs endroits dans 
la semaine du 18 au 22 mars, il nous dit 
en outre que la récolte du sucre s’annonce 
comme devant être des plus abondantes.

Nous ne sommes pas aussi favorisés 
par le climat que nos concitoyens du dis­
trict de Montréal. Quoique plus heureux 
cependant que les années dernières sous 
ce rapport, nous avons encore un peu de 
neige, auprès des clôtures surtout. La 
terre n’est decouverte qu’au milieu des 
champs.

Néanmoins si le vent fort du nord-est 
qui nous gèle depuis huit jours vient à 
cesser, les rayons du soleil et quelques 
bonnes pluies prépareront vite la terre 
pour le labour et la semence. 11 est même 
très probable que les travaux des semen­
ces commenceront généralement vers la 
mi-avril, à moins d’un de ces change­
ments brusque de température auxquels 
nous sommes si fréquemment exposés.

La semaine qui vient de s’écouler ne 
parait pas avoir été bien favorable à la 
récolte du sucre dans nos cantons.

On commence aujourd’hui à semer du 
blé sur la ferme du Collège.

(Gazette des Campagnes, avril 1868).

elle Ecremeuse 

KINC ABOLOU
RISTIQUES — Graissage 
ie du mécanisme entier 
ouvement facile et fonction- 
ncieux. Accouplement auto- 
r manivelle à rochet Nou- 
le de bol à mouvement ra- 
ace accrue de disques d’éeré-

ONS FACILES DE PAIE- 
- Allocation généreuse sur 
e éerémeuse.
our détails, écrire à
ISEPARATOR COMPANY.

LIMITED,
aire- Dame Ouest. Montréal-

■1
bien balancée, en employant les suppléments protéiques préparés et destinés à venirveaux qu’il va sacrifier 

abonde sur le marché.
quand le veau 1
Qu’il en fasse en aide au cultivateur pour compléter les aliments que fournit la ferme.

S’il est possible d’en arriver là, ce sera plus facile de stabiliser l’élevage du porc et. 
de garder sur chaque ferme au moins une bonne truie portière donnant deux portées 
par année.

Il y aurait lieu d’attacher plus d’importance encore à l’alimentation économique 
qui doit être considérée en premier lieu dans l’amélioration de nos pratiques d’élevage. 
Evidemment nous ne voulons pas dire que cela devra nous exempter de pratiquer une 
bonne sélection afin d’élever les sujets qui aient les meilleures aptitudes à l'engraisse­
ment rapide et dont le type réponde bien au besoin du marché.

* * *
En 1933 il s’est classé au Canada plus de trois millions de porcs aux cours à bestiaux 

et aux salaisons. Le Canadien, comme on l’a lu plus haut, est gros consommateur de 
viande de porc. Sur 280,000,000 lbs de porc à bacon que le Canada peut exporter en

autant avec ses "maigreries" de lard.
Ainsi à cœur d’été, s’il n’d pas de la 

vraie viande fraîche exposée se gâter 
par les grandes chaleurs, il pourra tirer 
de sa cave, mieux que du vin, mais des 
viandes succulentes qui lui donneront 
l’illusion de la viande fraîche.

Un cultivateur de St-Philémon de Belle- masse, pas riche, croyez-moi mais très 
honorable dans toute sa personne et prin­
cipalement en affaires, père d’une nom­
breuse famille, se paie le luxe d’une très

La conduite du rucher 
au printemps

Par (. B. GOODERHAM, Apiculteur 
du Dominion

FIE POUR 10 ANS

eur FORANO
IVEAU BAS PRIX 

100.00

Les soins que l’on donne, au rucher au 
printemps doivent être de nature à stimu­
ler la production du couvain, pour que 
toutes les ruches aient une nombreuse 
population d’abeilles au moment où la 
récolte principale de miel s’offre à elle. 
Il faut cependant réduire le plus possible 
les manipulations de la ruche au printemps 
parce que le temps froid et traitre à ce 
moment de l’année peut faire un grand mal 
au couvain. Quatre conditions sont né­
cessaires pour obtenir ,une production 
maximum de couvain: 1. que la ruche 
soit protégée contre le grands écarts de 
température; 2. que la reine soit prolifi­
que; 3. qu’il y ait une provision suffisante 
de nourriture; et 4. qu'il y ait suffisam­
ment de place pour la nourriture et le ' 
couvain. Les abeilles que l’on hiverne 
dehors seront laissées dans leurs caisses 
tant qu’elles pourront avoir besoin de pro­
tection. Au Service de l’apiculture de la 
Ferme expérimentale centrale d’Ottawa, 
on a trouvé qu'il est nécessaire de laisser 
les ruches dans leurs caisses jusque vers 
la mi-mai et même, en certaines années, 
jusqu’à la floraison des arbres fruitiers. 
Les abeilles qui ont passé l'hiver dans une 
cave ont besoin d’être protégées lorsqu’on 
les place sur leurs supports d’été. Un bon 
brise-vent suffit généralement. A la pre­
mière journée chaude et ensoleillée, lorsque 
les abeilles volent librement, faites l’exa­
men de chaque ruche pour voir si elle a 
à sa tête une reine féconde et vigoureuse. 
Il n’est pas nécessaire de voir la reine 
ell âme; s’il y a des œufs et du couvain 
en un nid compact, et si le couvain oper­
culé est recouvert d’opercules plats, on 
pçut en conclure que la reine est bonne. 
11 devrait y avoir au moins de quinze à 
vingt livres de nourriture dans la ruche. 
S’il y en a moins que cette quantité, alors 
il faut la compléter en donnant des rayons 
de miel ou du sirop fait avec du miel, ou 
du sucre et de l’eau. Gardez-vous de don-

bonne table tous les jours de l’année, Angleterre, en vertu des accords économiques conclus lors de la Conférence économique 
grâce à ses conserves de viande. Il “can- impériale, nos exportations se sont élevées à 73,000,000 lbs. Voilà la situation au

point de vue canadien.ne” jusque de la saucisse.
Aussi, sa femme ne perd pas la tête 

quand il arrive de la visite imprévue .
Mais ce cultivateur-là, il est "‘gréé" 

de femme!!!!
G.-M. BILODEAU, pire, 
Missionnaire-Colonisateur.

.1
Québec n’arrive pas encore à fournir son propre marché domestique, Montréal, 

qui promet d’être bon, cette année, aussi longtemps que les prix que commande le 
marché d’exportation et le taux du change seront aussi favorables que présentement. 
Il est raisonnable de croire que les perspectives de ce marché sont très encourageantes, 
et qu’elles se maintiendront ainsi, aussi longtemps que de notre côté nous ferons tous 
les efforts nécessaires pour améliorer la qualité et la présentation des produits afin de 
gagner davantage la faveur du consommateur anglais.

Y a-t-il lieu de rappeler ici une déclaration récente faite par une voix très autorisée : 
“Chaque porc à bacon que nous expédions sur le marché est dirigé outre-mer, décon­
gestionne notre marché domestique et contribue à maintenir les prix plus élevés chez 
nous. Les effets contraires se produisent lorsque nous expédions du porc à lard ou des 
sujets trop légers et mal finis.

Tout récemment le bacon obtenait sur le marché anglais le plus haut prix que ce 
produit ait rapporté depuis 1931. Influencés par cette hausse les prix canadiens se sont 
également relevés sensiblement. “En autant qu’on puisse le voir", écrit un chroni­
queur d’Ottawa, dans la récente brochure que le Ministère fédéral vient de publier: 
“La situation agricole", “il n’y a aucune indication d’une baisse sensible dans les prix 
du Royaume-Uni, et le Canada a l’espoir de pouvoir augmenter largement ses ventes de 
produits du porc pendant l'année au Royaume-Uni.

, * * *
Il ne fait aucun doute que le cultivateur sera bien avisé en s'appliquant à l'élevage 

de bons porcs à bacon. Pour cela l'emploi de bons reproducteurs des deux sexes s’im­
pose, ce facteur compte pour beaucoup dans le succès qu’on attend de cette industrie. 
Toutefois il ne faut pas perdre de vue l’importance de la production sur la ferme des ré­
coltes qu’il faut, il sera alors plus facile de maintenir cet élei age en permanence sur la 
ferme et d’organiser une porcherie qui pourra contribuer sa part de revenus dans le 
bilan annuel de l’exploitation agricole.

En ce moment la situation avantageuse du marché crée un intérêt très vif dans les 
porcs ils offrent un débouché très intéressant pour les récoltes de la ferme qui seront

odeur léger le plus prati- 
>it offert en vente. Il pos- 
uxième cylindre distribu- 
pulvérisateur d’engrais. 
: 30 voyages à l’arpent. 
.tiré par deux petits che- 
ssieu d’avant est court 
le timon de frapper les

Garantie de 5 ans.
R PERFECTION $00 
i cylindre +90.

cette aubaine Ecrivez 
l’hui.
nées d'expérience sont à 
ce.

rie de Plessisville 
PLESSISTILLE, QUÉ.

Important pour 
les cultivateurs
n rapport traitant de la situation agri- 
actuelle et qui est d’une très grande 

importance pour les cultivateurs doit être 
publié sous peu par l’Exécutif du Comité 
consultatif national sur les services agri­
coles au Canada. Le comité spécial chargé 
de faire une étude annuelle des affaires 
agricoles, de concert avec les Ministères 
fédéraux de l’Agriculture et de l’Industrie 
et du Commerce, et les Ministères pro­
vinciaux de l’Agriculture de la Colombie- 
Britannique, de la Saskatchewan, de 
l’Ontario et du Québec, a rassemblé beau­
coup de renseignements utiles qui doivent 
être mis à la disposition du publie agricole 
avec les interprétations qu’ils comportent.

Comme ce rapport est le premier du 
genre, au Canada qui traite de la situation 
agricole et des prévisions au point de vue 
national, quelques mots d’explication ne

(Suite à la page 114)

HOLSTEINS 
fection Korndyke Posch 77514 

ve (test), sont soigneusement 

ur le service et aussi quelques 
ce du fédéral.

FRED P. HAMPSON. 
Gérant.

N’f::. ainsi vendues à bon prix. F. F. (Suite à la page 115)

Texte détérioré
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Fautes commises 
l’application d’en 

aux pommier
La faute que l’on commet le 

vent lorsque l'on applique des e 
iniques autour des pommiers est 
étendre l'engrais assez loin du 
que la plus grande partie des I 
mentaires de l’arbre puissent e 
dit M. F. S. Browne, de la Sta 
rimentale fédérale de Lennoxv 
En général, les racines qui not 
pommier s’étendent bien au-delà 
nement des branches. Un arbi 

niches s'étendent sur une d 
• g pieds, c’est-à-dire à dis 

chaque côté du tronc, peut avo 
nes qui vont au douille de cett 
Généralement, la plus grande 
tion des racines est immédiat 
delà de l’extrémité des branc 
qui sont près du tronc sont re 
en petit nombre.

On sait qu'en général les eng 
ques sont épandus à partir du tr 

• vers les pointes des branches, € 
conditions, la majorité des racir 
taires ne reçoivent pas d’engrais 
comme on applique des quantit 
ment fortes d’engrais, U est tr 
que la concentration des soluti 
causée par l’engrais en dissolut 
être trop forte sur l’étendue e< 
que l'effet de cette concentratio 
dant quelque temps nuisible 
bienfaisant. Il est donc évider

Station Expérimentale Ste-Anne de la 
Pocatière, Qué.Commentaires 

et Nouvelles
PETITES NOTES 

d’un éleveur du Nord
Lettre hebdomadaire aux Cultivateurs O

En plus des bonnes méthodes d’élevage 
et d’alimentation rationnelle, la produc­
tion laitière chez la vache est influencée 
par une foule de facteurs dont il faut tenir 
compte dans la bonne régie du troupeau.

CA NE PEUT LUI NUIRE.

Il vient de se fonder à Ottawa, à la suite 
d’une conférence de quatre jours, ce qu’il 
est convenu S’appeler la Fédération Ca­
nadienne des producteurs laitiers, Onta­
rio, Québec, les provinces de l’Ouest et la 
Colombie Anglaise y sont représentées. 
M. J.-F. Desmarais, gérant de la Coopé­
rative Fédérée y tient le rôle de vice-pré­
sident et représentant de la province de 
Québec. Le but de la fédération est de 
servir d’intermédiaire entre l’industrie 
laitière et les gouvernements fédéral et 
provinciaux, et de conférer avec les gou­
vernements dans l'intérêt de cette indus­
trie. Plusieurs problèmes ont été étudiés 
à la conférence. La Fédération fera con­
naître sous peu sa politique.

Voilà pour un.

A QUÉBEC.
Une nouvelle Commission d'Industrie 

laitière sera nommée avec des pouvoirs 
plus étendus, pouvoirs qui permettront 
même à ce nouvel organisme d’arbitrage 

, de fixer, le prix du lait et qui pourra ap-

n’a pas de lait, on pourra lui fournir les 
première tetées d’une autre brebis nour-. 
ricière. La ration d’allaitement donnée 
aux brebis à cette Station, est de 100 livres 
de moulée d'avoine, 100 livres son et 50 
pain de lin à raison de 1 à 11 livre par

SOINS DES VEAUX A LA NAISSANCE
Dès que le veau est né, il faut s’empres­

ser de lui débarasser les narines des mem­
branes qui peuvent l'empêcher de respirer 
et le faire mourir par asphyxie. Après 
qu’il a pris sa respiration, l’approcher de 
sa mère pour qu’elle le lèche et l’assèche. 
On peut l’enlever de la mère ensuite ou 
encore le lui laisser pendant trois jours, 
c’est-à-dire jusqu’à ce que le lait soit bon 
pour la consommation humaine.

De toute façon, si on ne laisse pas téter 
le veau, il faut lui donner du lait de sa 
mère durant les trois premiers jours après 
sa naissance. Les premiers laits après le 
vêlage jouent, chez le veau, le rôle de pur­
gatif et servent à débarrasser les intestins 
des matières fécales qu’ils contiennent. 
Pour prévenir certaines maladies, soit la 
diarrhée ou autres, il faut, dans les quel­
ques heures qui suivent la naissance, lui

. Plus que jamais aujourd’hui le problème 
essentiel, est de produire au plus bas prix 
possible, sur la ferme, la majeure partie 

‘ au troupeau.

jour pour chaque brebis.
Il arrive souvent qu’une brebis ne veut 

pas “reconnaître’’ ses petits. Si tel était des fourrages nécessaires 
le cas, il faut là garder- temporairement ** * *

Ayons de meilleurs chevaux, pour mieux 
cultiver. * * *

Avez-vous observé déjà qu'un bon cul­
tivateur qui ne serait qu’un éleveur mé­
diocre aurait une meilleure chance de 
réussir qu’un éleveur expert qui n’est 
qu’un cultivateur indifférent. 

* * *
Savez-vous que dans la paroisse de 

St-Félicien comté de Roberval, division 
agronomique de M. J. Paré, un cours 
abrégé d’Agriculture est suivi par plus 
de 250 élèves. G.

seule dans une stalle avec ses petits ou 
encore lui frotter le museau avec son lait 
ainsi que la croupe et le dos de l’agneau. 
Une brebis forte laitière avec un seul 
agneau peut facilement en adopter un 
autre orphelin ou venant d’une autre 
brebis plus faible. Si elle refuse, il suffit 
de le recouvrir durant deux ou trois jours 
de la peau de son premier agneau mort. 
S’il survenait un orphelin que l’on ne 
pourrait pas faire adopter, il faudra en 
tout premier lieu lui faire boire un peu 
de lait d'une autre brebis et ensuite du lait 
entier de vaches. On fera prendre à toutes 
les quatre heures de 2 à 6 onces jusqu’à 
l’âge de trois semaines, après quoi, on lui 
donnera du foin de trèfle, de la moulée 
(son avec gruau) et du lait à toutes les 
huit heures au taux d’une pinte par jour. 
Le lait doit être donné avec une sucette 
toujours bien nettoyée et à la tempéra- 
ture de 100°F environ. Mieux vaut aussi 
soigner souvent et en petites quantités.

En suivant de telles pratiques à cette 
Station au printemps de 1933, nous avons 
élevé 47 jeunes de 28 brebis, laissant une 
moyenne de 1.6 agneaux sevrés par brebis 
dont quatre sont morts de la naissance au 
sevrage. •

Ce sont là bien des précautions que le 
cultivateur ne peut pas toujours appliquer 
lui-même, mais que le jeune garçon ou la 
jeune fille peut faire facilement. En met­
tant de côté tous ces détails aujourd’hui, 
l'erreur en serait plus grande qu’hier.

désinfecter le nombril en le badigeonnant 
avec de la teinture d’iode.

PRATIQUES UTILES DURANT 
L’AGNELAGE

L’agneau qui naît fort et vigoureux 
d’une bonne mère ne requiert guère de 
soins. Il suffit à son arrivée de lui débar­
rasser le museau de la membrane qui l’en-

pliquer des sanctions dans les cas où des 
conventions entre producteurs et mar­
chands de lait ne seront pas respectées.

En présentant ce projet de loi à la Lé­
gislature provinciale l’hon. M. Godbout 
se rend au vœu exprimé avec instance au 
cours de l’automne dernier par divers 
groupements d’agriculteurs qui ont prouvé 
que cette mesure était impérative.

Nous donnerons la semaine prochaine 
plus de détails sur ce projet de loi. Nous 
nous contenterons de souligner aujour-

Semis de Céleri hatif.- C’est générale­
ment entre le 1er et le 15 mars que l’on 
sème le céleri hâtif; mais pour une récolte 
tardive, on peut attendre jusqu’en avril 
ou même jusqu’au commencement de mai 
à condition de semer dans une couche 
semi-chaude, dit le Ministère fédéral de ( 
l’Agriculture. La graine du céleri n’est • 
jamais semée en pleine terre comme celle 
des autres récoltes; on la dépose dans une 
serre chaude, une couche chaude ou une 
caisse, près d’un châssis, si l’on désire 
avoir du céleri hâtif. Le meilleur moyen 
pour le producteur ordinaire est de se 
servir de tablettes ou de caissettes de 3 
pouces de profondeur par 13 pouces de 
largeur et 22 pouces de longueur, que l’on 
fait de cèdre mince, et dans le fond des­
quelles on pratique des trous de tarière 
pour pourvoir au drainage. On remplit 
ces caissettes avec de la terre — de préfé­
rence de la terre franche, noire, bien mé­
langée, mais jamais de l’argile — jusqu’à 
un pouce du dessus de la caissette; la 
couche de surface doit être de la terre 
finement tamisée. On sème la graine à la 
volée ou en lignes espacées de 2 pouces, 
et on la recouvre avec de la terre fine sur 
une profondeur d’un huitième de pouce. 
On étale sur la surface du sol un morceau 
de toile humide pour retenir l’humidité, 
et que l’on tient humide au moyen d’arro­
sages. On enlève cette toile dès que les 
graines commencent à germer. Si la graine 
est semée dans une couche chaude ou une 
serre chaude, un quart de livre de graine 
produit suffisamment de plants pour un 
acre en lignes espacées de 3 pieds. Une 
once de graine devrait produire entre 
8,000 et 10,000 bons plants.

(Suite à la page 115)

même quantité d'engrais étai 
sur une distance beaucoup pl 

risque de dommage serait n 
mme l’engrais est mis à la une quantité beaucoup plus

racines alimentaires, l'action € 
l’arbre est aussi beaucoup plus

C’est là un point très imp< 
il est essentiel de mettre à la dis 
l’arbre, au commencement de 
une quantité généreuse de prin 
lisants, et spécialement d’azote 
muler le développement des b 
fruits. Il est essentiel égale 
l’aoûtement du bois de l’arbre 
développement de la couleur 
fruits, que le surplus des princ 
sants assimilables dans la ter 
minimum vers la fin de l’été. Si 
une quantité relativement fort 
sur une petite partie de l’étend 
par les racines alimentaires, il < 
que cet engrais ne peut être uti 
ment. S’il tombe beaucoup d 
arbres peuvent continuer à vég 
vers la fin de l’automne et, d: 
les fruits sont lents à prendre le

veloppe, de lui badigeonner le nombril avec 
de la teinture d’iode et de le faire lécher 
par sa mère. Par ailleurs l’agneau qui 
naît au froid peut facilement mourir si 
on ne lui accorde promptement les bons 
soins. Autant que possible il faut le loger 
avec sa mère dans une stalle convenable­
ment réchauffée et si non le couvrir ded’hui le fait que l’hon. chef de l’Opposition, 

M. Duplessis, a appuyé énergiquement ce 
projet.

La formation de cette fédération des
producteurs laitiers d’une part dont nous ' sitôt que possible. S’il refuse de téter on 
connaîtrons le programme d’action sous l'entraînera en lui faisant boire un peu de 
peu, et la création de la nouvelle commis- lait à la bouteille. Cependant y sa mère 
sion provinciale d’arbitrage ne sont pas________.
des projets de nature à nuire au progrès \
de l’industrie laitière. Nous y reviendrons Beurre et fromage.—L’estimation pro- 
bientôt. .... , visoire des fabriques de beurre et de fro­

mage pour le mois de février nous est 
rapportée comme suit par le Bureau pro­
vinciale de la statistique agricole: 65,000 
lbs de fromage et 420,000 lbs de beurre. 
Ces chiffres représentent pour le fromage 
une augmentation de 2% sur février 1933 
et pour le beurre 10%.

* * *
Le sucre d’érable est peu connu en 

Allemagne et la vente de sirop d’érable a 
encore diminué depuis que le personnel 
des succursales commerciales de l’Amé­
rique du Nord dans ce pays a été réduit.

flanelles, chaudes durant les premières 
heures. Il vaut toujours mieux le laisser
à la mère et lui faire boire de son lait aus-

11 faut éviter que les truies allaitantes ne 
deviennent trop maigres; leur secrétion 
lactée exige de fortes quantités d’albu­
mine, et il est raisonnable qu'on leur en 
restitue une dose convenable au moyen 
d’une alimentation appropriée.

La production des principales récoltes 
de grain au Canada en 1933 est inférieure 
de 33 pour cent à celle de 1932, tandis 
que la production des récoltes de foin et 
d’autres fourrages a baissé de 11 pour cent 
et celle des pommes de terres et des racines 
de 4 pour cent. * * *

Au temps de la mise-bas. -Un collabo­
rateur donnait la semaine dernière des 
conseils fort utiles concernant les précau­
tions à prendre au temps de la mise-bas 
des agnelles, des vaches et des truies. Nul 
doute que vous avez lu ces conseils et que 
vous les avez retenus pour mettre en pra­
tique ceux que vous n’auriez pas pris 
jusqu’à présent. Il faut bien faire tout 
ce qui dépend de nous. Dieu fera le reste.

♦ * ♦
L’application de l’art de l'ingénieur à 

l'agriculture a pour but d’utiliser les prin­
cipes, les méthodes et l'outillage de l’ingé­
nieur en vue de diminuer le prix de revient 
des produits de la ferme, de réduire la 
somme de main-d’œuvre dans la produc­
tion des récoltes et dans le traitement des 
bestiaux, et de rendre la vie sur la ferme 
plus agréable.

L’enregistrement des généalogies des 
volailles, qui relève du Bureau National 
Canadien de l’Enregistrement du bétail, 
et le système par lequel il fonctionne sous 
la direction de l’Association Nationale 
Canadienne du contrôle de ponte, est l’un 
des régimes nationaux d’élevage les plus 
progressifs qui aient jamais été entrepris 
dans un pays quelconque.

Tabacs cultivés dans le Québec.—Sur 
les neuf variétés de tabac à cigares es­
sayées à la station expérimentale fédérale 
de Farnham, P. Q., les deux qui ont le 
mieux rapporté sont le Comstock Spanish 
Pomeroy et le Résistant de Havane. Les 
deux variétés qui avaient la meilleure qua­
lité sont le Comstock Spanish Pomeroy 
et le Connecticut Havana 38, les deux 
variétés recommandées pour ce district. 
Parmi les tabacs à pipe essayés, les Par­
fum d’Italie, Little Dutch Shoestring, 
Belge et Obourg Vincent sont recomman­
dés.

Vous pouvez faire comme cela
St-Narcisse, 14 mars, 1934

Chers Messieurs,

"Vous ne doutez pas sans doute 
que j’ai été tenté de discontinuer de 
recevoir "LE BULLETIN DE LA 
FERME” mais comme je vous ai 
trouvé un autre lecteur, dans la per­
sonne de M. A. M., St-Narcisse, je 
vous envoie l’argent de son abonne-- 
ment. ce qui me permettra de recevoir 
mon "Bulletin de la Ferme" encore 
une année, j’y attache tant d’impor­
tance.

J’ai été obligé de renvoyer tous 
les autres journaux, depuis quelques 
années, nous ne pouvions suffire à 
payer.

Est-ce que pour autant de nou- 
veaux abonnés nous avons droit à 
un an de plus pour chacun des lec- 
teurs qu’on fournira au "Bulletin 
de la Ferme"?

Je suis heureux de pouvoir ainsi 
garder mon journal, encore un an 
sans débourser. J’espère vous trou- 
ver d’autres lecteurs sous peu.

Votre dévoué,
- H. G.

St-Narcisse de
Champlain.

A cet aimable correspondant et à 
tous ceux de nos lecteurs qui seraient 
dans le même cas, il nous est agréa- 
ble de répéter que nous prolongerons 
leur abonnement d’un an pour cha­
que nouveau lecteur recruté.

Notre correspondant de St-Nar- 
cisse nous paraît oublier ce que nous 
offrons à quiconque nous envoie le 
paiement de six abonnements, anciens 
ou nouveaux. On peut ainsi gagner 
le tome premier: "Les champs’’ du 
manuel d’Agriculture que complètent 
actuellement les professeurs de 
l’École Supérieure d’Agriculture de 
Ste-Anne.

* * *

Manque de foin dans la vallée d’Otta. 
wa.—Le bulletin de janvier du Service 
des renseignements sur les marchés de la 
Division fédérale des semences, dit qu’il . 
y a un manque de foin dans les comtés du 
.St-Laurent et dans la vallée d'Ottawa qui, 
croit-on, s’aggravera avec le printemps. 
Cependant, les cultivateurs de ces régions 
se rendent compte de la nécessité de bien 
conserver leur foin et leurs autres four­
rages. Il y a une tendance à sacrifier les 
chevaux plutôt qu’à acheter du foin, parce 
que l’on n’a pas d’argent et que le lait 
et les produits des bestiaux se vendent à 
bas prix.

Panier aux Le
News ne répondons qu’aux lett 
la signature et l’adresse de no

Rép. à A. M. Neuville. —Nous deva 
mer que la poudre de pyrètre ne se n 
ici. C’est une importation. Nous sa 
vend .60 sous la livre dans les pharma

Rép. à A. M.. R.aux-Rats. —Un 
Age et de tel poids vaut de $75.00 à 
les commerçants de chevaux à Québe

Rép. à L. L., Ste-Marguerite.—Nc 
à notre correspondant d’écrire à: E 
domestiques. Grande Allée, Québec, 
la recette qu'il désire.

Rép. à A. F., Lac Frontière. Veui 
muniquer avec la Société des Produc! 
de Québec, 53 Ave. Bégin, Lévis.

A. c., St-Dominique. Nous vous 
ser par le Bureau des Publications du 
l’Agriet Iture, le bulletin 126, de 
Gratton, sur l’élevage de la volaille.

Les œufs d’entrepôt ont à peu près 
disparu du marché. Il n’y en avait plus 
que 116,041 douzaines au 16 février, la 
plus faible quantité qui ait été enregistrée 
depuis dix ans et peut-être plus longtemps.

* * *
Notre miel canadien. En raison de la 

demande croissante de miel canadien au 
Royaume-Uni et dans les autres pays, on 
propose une nouvelle mesure législative 
pour le classement, l'inspection et le ras­
semblement du miel canadien pour l’expor­
tation.

La vente du grain par l’in­
termédiaire des poules

Là statistique toujours indiscrète 
nous apprend que la poule canadienne 
moyenne a pondu 112 œufs en 1931. 
Or, les chiffres des fermes expérimen­
tales nous disent qu’il faut en moyenne 
65 livres de grain pour produire 112 
œufs par poule. Cent douze œufs à 10 
cents la douzaine donnent un revenu 
total de 93 cents pour chaque poule. 
Ceci laisse un revenu brut par 100 
livres de nourriture de $1.43, ou un 
rapport par boisseau de 89 cents pour 
le blé, de 58 cents pour l'orge et de 55 
cents pour l’avoine. Les prix moyens 
pour ces trois céréales en 1932 étaient 
de 31 cents, 20 cents et 19 cents res­
pectivement. La vente du grain par 
l’intermédiaire de la poule moyenne 
représente donc un surplus de 58 
cents pour le blé, de 38 cents pour 
l’orge et de 36 cents pour l’avoine, par 
comparaison au prix de vente ordinaire 
du grain. Et nous n’avons parlé que 
de la poule moyenne. Les bonnes pon­
deuses paient un prix plus élevé pour 
la nourriture qu’elles reçoivent.

* * *
Fruits et légumes.—Sur 116 wagons de 

pommes de terre reçus dans la métropole 
la semaine dernière, 39 proviennent de la 
province de Québec, 3 de l’Ile Pr.-Edouard 
et 79 du Nouveau-Brunswick.

* * *
En tout il est entré à Montréal 248 

wagons de fruits et légumes à rapprocher 
de 228 la semaine précédente. Il est entré 
21 wagons de pommes, 116 de pommes 
de terre; 1 d’oignons; 11 de fruits variés; 
59 de légumes assortis, 15 de bananes et 
25 de fruits tropicaux.

* * *
Nombre de chevaux contractent en 

hiver des déformations ou maladies des 
sabots. -Ceux-ci seront examinés avant de 
reprendre les travaux.

Des buvées d’eau tiède à la farine de 
lin sont recommandées afin de stimuler la 
lactation des juments poulinières.

Donnez un peu d’exercice aux poulains, 
au moins une couple d’heures de marche, 
si vous ne les logez pas dans un box où ils 
peuvent s’ébattre librement.

♦ * *
La récolte de blé de l’Australie est éva­

luée à 152,500,000 de boisseaux cette sai- 
son.

La médecine vétéi
i ar Dr. J.-A.-E. BÉDARD. M 

Réponses aux consultatio 

Question.—L. M. B.—J’ai une jun 
■enee à être âgée, depuis le mois d 
elle a une verrue qui a fait son ap 
l’entre jambe, etc., etc. Pouvez-you 
un remède efficace?

Réponse.—Dans un tel cas de vert 
généralement celle-ci te plus proch 
possible avec un élastique fort sans 
et au bout de quelques jours la dite ■ 
Ensuite il faut faire le lavage avec 
contenant un peu de sel et badigeon 
teinture d’iode.

“Les pommes de terr 
remporté le championn 
dien en novembre derail 
position Royale d’Hiver i 
ent été produites avec u 
4-8-10".
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Fautes commises dans 
l’application d’engrais 

aux pommiers
La faute que l’on commet le plus sou- 

• vent lorsque l'on applique des engrais chi­
miques autour des pommiers est de ne pas 
étendre l'engrais assez loin du tronc pour 
que la plus grande partie des racines ali­
mentaires de l’arbre puissent en profiter, 
dit M. F. S. Browne, de la Station expé­
rimentale fédérale de Lennoxville, P. Q. 
En général, les racines qui nourrissent le 
pommier s’étendent bien au-delà du rayon­
nement des branches. Un arbre dont les 

niches s'étendent sur une distance de 
• g pieds, c’est-à-dire à dix pieds de 

chaque côté du tronc, peut avoir des raci­
nes qui vont au double de cette distance. 
Généralement, la plus grande concentra­
tion des racines est immédiatement au- 
delà de l’extrémité des branches; celles 
qui sont près du tronc sont relativement 
en petit nombre.

On sait qu’en général les engrais chimi­
ques sont Répandus à partir du tronc jusque 

‘ vers les pointes des branches, et dans ces 
conditions, la majorité des racines alimen­
taires ne reçoivent pas d’engrais. En outre, 
comme on applique des quantités relative­
ment fortes d'engrais, il est très possible 
que la concentration des solutions du sol. 
causée par l’engrais en dissolution, puisse 
être trop forte sur l’étendue couverte, et 
que l'effet de cette concentration soit pen­
dant quelque temps nuisible plutôt que 
bienfaisant. Il est donc évident que si la 
même quantité d'engrais était épandue 
sur une distance beaucoup plus grande, 

le risque de dommage serait moindre et, 
Imme l’engrais est mis à la disposition

Aux producteurs de pommes de terre GRAISSE EXCESSIVE 
DUE au RHUMATISME

S NOTES 
ur du Nord

Supériorité de la semence certifiée sur la 
semence commune

Par B. BARIBEAU, Ste-Anne de la Pocatière
(Spécial au “Bulletin de la Ferme")

nes méthodes d’élevage 
rationnelle, la produc- 
la vache est influencée 
cteurs dont il faut tenir 
une régie du troupeau.

aujourd’hui le problème 
oduire au plus bas prix 
me, la majeure partie 
essaires au- troupeau.

irs chevaux, pour mieux

:aUn seul remède pour les 
deux mauxLes statistiques fournies par les Minis­

tères de l’Agriculture indiquent clairement 
que le rendement moyen des pommes de 
terre de la province, pour les six dernières 
années (1928-1923 inclusivement) n’est 
que 156 minots par acre, tandis qu'il serait 
possible d’obtenir, sans exagération, un 
rendement moyen de 230 minots.

Pour la même période (1928-1933), d'a­
près les rapports des inspecteurs de là 
Division de la Botanique, le rendement 
moyen à l’acre de la semence certifiée de 
pommes de terre est de 229.3 minots; c'est 
dire que le rendement moyen à l'acre de la 
semence commune de' pommes de terre 
est de beaucoup inférieur (73 minots) à 
celui de la semence certifiée. A première 
vue, cette différence n'apparaît pas trop 
considérable, mais si on la multiplie par 
la moyenne de notre superficie cultivée en 
pommes de terre pour les six dernières 
années, soit 150,000 acres, elle représente 
cependant un déficit annuel de plus de 19 
millions de minots; ce qui équivaut à peu 
près à la moitié de notre moyenne de pro- 
duction annuelle. •

Dans la culture des pommes de terre, 
comme dans toute culture d’ailleurs, ce 
qui assure le profit, ce n’est pas le rende-

loyer de la terre, les impôts et l'intérêt des 
capitaux. Tous ces frais sont les mêmes 
ou sensiblement les mêmes, pour produire 
150 ou 170 minots à l’acre que pour en 
produire 230 ou 275 minots.

La production économique de la pomme 
de terre est sous la dépendance de deux 
facteurs principaux. "J’eus une forte attaque de rhumatisme
Le prix de revient dans les deux genoux, au point que je ne

du minot de pommes de terre .pus mettre les pieds à terre pendant trois 
Le prix de vente

Souffrant de rhumatisme au point qu'el­
le pouvait à peine marcher, cette femme 
commença à engraisser terriblement. Voici 
ce qu’elle écrit:—

rvé déjà qu'un bon cul- 
rait qu'un éleveur mé- 
e meilleure chance de 
veur expert qui n’est 
indifférent. 
* ♦ *
e dans la paroisse de 
de Roberval, division 

M. J. Paré, un cours 
ure est suivi par plus 

G.

semaines. J’engraissais aussi terriblement 
faute d’exercice. Je commençai à prendre 
Kruschen et persévérai, et bientôt je pus 
constater son action tonifiante. Mon

Le premier de ces facteurs est le plus 
important, et c'est celui qui doit surtout 
retenir l'attention du cultivateur. Main­
tenir le prix de revient du minot de pom­
mes de terre au niveau le plus bas possible 
est tout aussi important, sinon plus im­
portant pour le cultivateur, que de cher­
cher à obtenir le prix de vente le plus 
élevé.»

Le cultivateur, surtout quand le prix 
des pommes de terre a tendance à s’abais- 
ser, ne doit négliger aucun des moyens 
que la science et le progrès mettent à sa 
disposition pour abaisser son prix de 
revient. Il ne doit donc reculer devant

vilain rhumatisme disparut et, ce qu'il y a 
de mieux, je perdis mon embonpoint 
disgracieux. J'ai 50 ans, et si je vous dis 
que je fais sans difficulté le travail d’une 
femme de la moitié de mon âge, vous com­
prendrez pourquoi je ne jure que par les 
Sels Kruschen et les recommande par- 
tout". M. E.

Les six sels de Kruschen aident aux 
organes à éliminer chaque jour les déchets 
et toxines qui nuisent au parfait fonction­
nement de l’organisme. Rhumatisme et 
maux de tête disparaissent et, petit à 
petit, la graisse s’en va. Vous vous sentez 
bientôt bien portant, jeune et plein d’é­
nergie.

OFFRE D’ESSAI GRATIS
Si vous n’avez jamais essayé Kruschen —faites-le 
maintenant à nos frais. Nous avons distribué un 
très grand nombre de paquets "GIANT" spéciaux, 
qui vous permettront de juger par vous-même 
combien notre prétention est juste. Demandez à 
votre pharmacien le nouveau paquet "GIANT 
à 75c.
Ceci comprend notre bouteille au prix régulier de 
75c. ainsi qu'une bouteille d’essai- —dose suffisante 
pour environ une semaine. Ouvrez d’abord la bou- 
teille d’essai, prenez-en. Si, ensuite, vous êtes abso­
lument convaincu que l’efficacité de Kruschen n’est 
pas telle que nous le prétendons, la bouteille régu- 
lière qui reste est aussi bonne que lors de son achat.

i hatif.— C’est générale- 
et le 15 mars que l’on 

f; mais pour une récolte 
attendre jusqu'en avril 
i commencement de mai 
amer dans une couche 
le Ministère fédéral det 
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s; on la dépose dans une 
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[ue des trous de tarière 
i drainage. On remplit 
c de la terre — de préfé- 
franche, noire, bien mé- 
ais de l’argile — jusqu’à 
ssus de la caissette; la 
ce doit être de la terre 
. On sème la graine à la 
es espacées de 2 pouces, 
avec de la terre fine sut 

d’un huitième de pouce, 
irface du sol un morceau 
pour retenir l’humidité, 
humide au moyen d’arro- 
e cette toile dès que les 
ent à germer. Si la graine 
ne couche chaude ou une 
quart de livre de graine 

rient de plants pour un 
pacées de 3 pieds. Une 
devrait produire, entre 

ons plants.
à la page 115)

aucun sacrifice, à condition que celui-ci 
soit profitable.

Les bonnes terres à pommes de terre nement total par acre, mais le rendement au- 
dessus du coût de production de chaque manquent pas dans notre province, elles 

sont même plus nombreuses que 'dans 
beaucoup d’autres provinces où cette cul­
ture est mieux faite. Il serait donc très 
facile .grâce à une meilleure préparation 
du sol, à un emploi plus large et plus rai­
sonné des engrais et à l’usage d’une 
SEMENCE CERTIFIÉE, afin d’enrayer, 
dans une certaine mesure, les maladies de 
dégénérescence d’y obtenir des rendements 
très élevés et une meilleure qualité se tra­
duisant finalement par un plus grand profit 
pour le cultivateur.

acre.
En pratique, nous établissons qu'il faut 

un rendement minimum de 140 minots 
pour défrayer le coût de production d’une 
acre de pommes de terre. Nous voyons 
par ces données, que si un producteur 
obtient un rendement inférieur à 140 
minots par acre, (ils sont nombreux dans 
la province), il fait tout naturellement 
des dettes parce que ce rendement de 140 
minots ne fait que boucler les deux bouts.

Nous savons que le rendement moyen 
de la semence commune de pommes de 
terre n'est que 156 minots par acre, tandis 
que celui de la semence certifiée est de 230 
minots. Si nous déduisons de ces chiffres 
les 140 minots qu’il faut compter comme 
coût de production de chaque acre, nous 
trouvons que les producteurs de semence 
commune comptent comme revenu net la 
faible quantité de 16 minots par acre; 
ceux de la semence certifiée obtiennent un 
profit net de 90 minots. Nous constatons 
de plus qu'un producteur qui fait usage de 
semence commune doit cultiver 5 2-3 fois 
plus de terrain pour obtenir approximati­
vement le même revenu que le producteur 
de semence certifiée.

Pour illustrer cet avancé, faisons un 
petit calcul: supposons trois acres de pom­
mes de terre certifiées avec un rendement 

, moyen de 230 minots à l’acre. Déduisons, 
pour chaque acre, les 140 minots qu’il faut 
pour défrayer le coût de production. La 
différence entre le rendement et le coût 
total de production donne le profit net en 
minots.

EXEMPLE
3 acres x 230 minots — 690 minots 
3 acres x 140 minots — 420 minots 

690 minots — 420 minots —270 minots
soit un profit net moyen de 90 minots à 
l'acre. Le revenu net en argent à l’aere. 
en calculant les pommes de terre à 30 con­
tins le minot, se chiffre à $27.00 soit un 
total de $81.00 pour les trois acres.

une quantité beaucoup plus grande 
racines alimentaires, l'action exercée 
l’arbre est aussi beaucoup plus forte.

C’est là un point très important.

de 
sur

car
il est essentiel de mettre à la disposition de 
l’arbre, au commencement de la saison, 
une quantité généreuse de principes ferti­
lisants, et spécialement d'azote, pour sti­
muler le développement des boutons des 
fruits. Il est essentiel également pour 
l’aoûtement du bois de l'arbre et pour le 
développement de la couleur dans les 
fruits, que le surplus des principes fertili­
sants assimilables dans la terre soit au 
minimum vers la fin de l’été. Si l’on épand 
une quantité relativement forte d'engrais 
sur une petite partie de l'étendue occupée 
par les racines alimentaires, il est évident 
que cet engrais ne peut être utilisé rapide­
ment. S'il tombe beaucoup de pluie, les 
arbres peuvent continuer à végéter jusque 
vers la fin de l'automne et, dans ce cas. 
les fruits sont lents à prendre leur couleur

Rapportez-la. Votre pharmacien est autorisé à vous 
remettre immédiatement votre 75c, et sans discus- 
sion. Vous aurez essayé Kruschen, gratuitement, 
à nos frais. Rien de plus raisonnable, n’est-ce pas? 
Fabriqué par E. Griffiths Hughes, Ltd., Manches- 
ter; Angleterre (fondée en 1756 Importateurs 
McGillivray Bros, Ltd., Toronto.

Important pour les 
cultivateurs
(Suite de la page 112)

seront peut-être pas inutiles. Il se pro­
pose de présenter sous une forme concise 
une revue de la demande et de la concur­
rence au pays et à l'étranger, et d'analyser 
les facteurs qui affectent l'offre et la de­
mande des produits agricoles. Publiée au 
moment où les cultivateurs font leurs plans 
pour l'année suivante, ou pour plusieurs 
années, cette analyse devrait être très 
utile. Elle se propose de compléter et de 
coordonner les rapports donnant des ren­
seignements courants, publiés de temps à 
autre par les différents Ministères.

Le comité responsable pour cette étude 
annuelle est un comité marquant, car il se 
compose du Dr. J. F. Booth, Commissaire, 
Division de l'Economie, Ministère de 
l’Agriculture, Ottawa, président; T. W. 
Grindley, Chef du Service agricole, Bureau 
fédéral de la Statistique. Ministère de 
l’Industrie et du Commerce, Ottawa; 
J.-E. Lattimer, Professeur de l'Economie 
agricole, Collège Macdonald, Québec; et 
J. Coke, Commissaire adjoint, Division 
de l’Economie, Ministère de l’Agriculture. 
Ottawa, secrétaire.

rimentale centrale, Ottawa, qui est chargé 
de ce travail. Lorsqu’on trouve parmi 
elles des plantes qui paraissent avoir de 
l'avenir, on les essaie aux fermes expéri- 
mentales.

Il s’est introduit de cette façon un grand 
nombre de plantes en ces dernières années. 
La plupart d'entre elles n'ont que peu de 
valeur, mais il y en a un bon nombre qui 
donnent beaucoup d’espoirs. Il y a parmi 
ces dernières, certaines espèces de millet 
d’Asie qui ont donné un si bon compte 
d'elles-mêmes qu’il est tout probable que 
plusieurs d'entre elles deviendront d’em­
ploi général.

Nous étudions un certain nombre de lé­
gumineuses à cause de leur faculté d'adap­
tation aux sois acides. Celles-ci compren­
nent des espèces de Lespedeza, de vesce 
en couronne, de lupins, de serradelle, et 
un type de trèfle rouge vivace. Les lupins 
et la serradelle poussent très bien sur les 
sois acides sablonneux des provinces mari­
times et la vesce en couronne produit une 
excellente végétation à Ottawa. Quant • 
au lespedeza, il n’a pas jusqu’ici répondu 
aux attentes,

Il y a un certain nombre de plantes vi­
vaces qui ne survivent pas aux hivers cana­
diens, mais qui donnent de l’espoir comme 
plantes annuelles.

Toutes ces plantes sont nouvelles dans 
l'agriculture canadienne. Il convient d’y 
ajouter de nombreuses varités améliorées 
des plantes généralement cultivées au 
pays.__

Panier aux Lettres
Neus ne répondons qu’aux lettres portant 
la signature et l'adresse de nos abonnés

Rép. à A. M. Neuville. —Nous devons vous infor- 
mer que la poudre de pyrètre ne se récolte pas par 
ici. C’est une importation. Nous savons qu’elle se 
vend .60 sous la livre dans les pharmacies.

Rép. à A. M.. R.aux-Rats. -Un poney de cet 
Âge et de tel poids vaut de $75.00 à $100.00 chez 
les commerçants de chevaux à Québec.

Rép. à L. L., Ste-Marguerite. —Nous conseillons 
à notre correspondant d’écrire à: Ecole des Arts 
domestiques. Grande Allée, Québec, pour obtenir 
la recette qu’il désire.

Rép. à A. F., Lac Frontière. Veuillez donc com- 
muniquer avec la Société des Producteurs de Sucre 
de Québec, 53 Ave. Bégin, Lévis.

A. C.. St-Dominique.- Nous vous faisons adres­
ser par le Bureau des Publications du Ministère de 
l’Agriculture, le bulletin 126, de M Adheman 
Gratton, sur l’élevage de la volaille.
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Dans le cas de la semence commune de 
pommes de terre, comme nous l’avons vu 
plus haut, il faut une superficie de 5 2-3 
fois plus grande (soit 17 acres) pour obte­
nir approximativement le même profit net 
que celui de la semence certifiée.

EXEMPLE
17 acres x 156 minots 2,652 minots
17 acres x 140 minots 2,380 minots

2,652 minots - 2380 minots - 272 minots
soit un profit net moyen de 16 minots. à 
l’acre. Si on calcule les pommes de terre 
à 30 cents le minot, le profit net en argent 
à l’acre se chiffre à $4.80, avec un total de 
$81.60 pour les 17 acres.

Ce qui nous amène à dire que le prix de 
revient du minot de pommes de terre ne 
peut donc être abaissé que par l'augmen­
tation des rendements. Les faibles rende­
ments, surtout quand le prix des pommes 
de terre est bas, sont en effet, près qu’in­
suffisants pour payer les travaux de prépa­
ration du sol, la semence, les engrais, les 
façons culturales, les arrosages, l’arracha- 
ge, l’emmagasinage, l’amortissement, le

Introduction d’une nou­
velle plante fourragère

Par G.-E. KIRK, agrostographe du Do 
minion, Ottawa.

La médecine vétérinaire
I ar Dr. J.-A.-E. BÉDARD. M.V.

Réponses aux consultations

Question. —L. M. B. —j’ai une jument qui com- 
nence à être âgée, depuis le mois de mai dernier 
elle a une verrue qui a fait son apparition dans 
l’entre jambe, etc., etc. Pouvez-vous m’enseigner 
an remède efficace?

Réponse.  —Dans un tel cas de verrue on attache 
généralement celle-ci le plus proche de la peau 
possible avec un élastique fort sans être trop gros 
et au bout de quelques jours la dite verrue tombe 
Ensuite il faut faire te lavage avec de l’eau tiède 
contenant un peu de sel et badigeonner avec de la 
teinture d'iode.

Presque toutes nos plantes fourragères 
les plus utiles viennent de pays étrangers. 
La plupart d'entre elles ont été intro­
duites en Amérique il y a bien des années 
par les premiers colons, tandis que d’au­
tres, comme le bromeinerme et l’agropyre 
à crête, ont été importées en des temps 
relativement récents.

Dans toutes les parties du monde, on a 
fait de longues recherches pour découvrir 
de nouvelles espèces de plantes à foin et 
à pâturage susceptibles d’être cultivées 
dans des conditions spéciales de soi et de 
climat. Toutes ces plantes nouvelles sont 
importées au Canada et mises à l’essai 
dans différentes localités, présentant des 
conditions différentes. C’est le Service 
des plantes fourragères, de la Ferme expé-

Votre cheval TOUSSE-T-IL? Évitez le SOUF- 
FLE. Donnez-lui ANTI-TOSSA. Le meilleur re- 
mède connu. Par poste 85. Pour toute autre mala- 
die, consultation gratuite. Eerivez-nous. The 
General Veterinary Drugs. Ltd.. Hull. Qué. Établie 
en 1899.

“Les pommes de terre qui ont 
remporté le championnat cana­
dien en novembre dernier à l’Ex­
position Royale d’Hiver à Toronto 
ent été produites avec un engrais 
4-8-10".

GRATIS 
AUX INVENTEURS
VEAU "MANUEL MOV DE L’INVENTEUR 
fcervel nous AUJeuRe BulTV
ALBERT FOURNIER 

934 RUESTE CATHERINE F YEMIPRA

C. I:1

Texte détérioré
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CONSACREE AUX INTERETS DE LA 
FERME

Tabac à cigarette 
coupé fin Comment 

le goût du tr
M. l’abbé Armand Perron, professeur 

au Séminaire de Chicoutimi, est décédé 
au Sanatorium du Lac Edouard. Il était 
âgé de 34 ans.

Le R. P. Alfred-Valère Roy, ancien 
provincial et assistant du général de la 
Congrégation de Sainte-Croix, est décédé 
à l’âge de 84 ans, après quelques jours 
de maladie.

Célébration de la fête St-Joseph.— 
Dans toutes les églises, on a honoré le 
chef de la Ste-Famille, en même te • . 
que le patron du Canada. Des démone - 
tions spéciales eurent lieu à plusieurs en- - 
droits en plus des messes solennelles.

Projet battu.—Le Sénat américain a 
refusé d’accepter le traité sur la ques­
tion de la canalisation du St-Laurent, 
après que l’assemblée eût été appelée à 
voter.

Le Chevalier Charles-J. Bettez, l’un 
des canadiens-français les plus en vue 
de la capitale, est décédé, à l’âge de 77 
ans; En reconnaissance des services ren­
dus à l’Eglise, il avait été décoré par le 
Pape en 1930, du titre de Chevalier de 
l’Ordre de St-Sylyestre.

Mort tragique d’un ouvrier à Montréal 
—M. Joseph Guertin, 52 ans, un employé 
du Ministère de la Voirie de la ville de 
Montréal, s'est tué en tombant d’une 
voiture servant au charroyage de la glace, 
rue Ste-Catherine, Montréal.

Incendie à Ste-Marie de Beauce.—U 
maison de deux étages, propriété de M 
Léon-Georges Carette, a été détruite par 
les flammes. Rien n’a été épargné, tout le 
ménage a été brûlé.

6,118 accidents par l’automobile.— 
3,434 ont causé la mort de 228 personnes 
et fait 4,162 blessés. C’est une diminution 
de 1,420 accidents sur 1932. Montréal a 
eu le plus grand nombre, soit.3,571, et 
Québec 337.'

Accident à St-Ferdinand.—M. Wilfrid 
Fréchette, cultivateur âgé de 37 ans, de­
meurant à deux milles de St-Ferdinand, 
a été blessé gravement lorsque son cheval 
a pris le mors aux dents.

Séisme en Nouvelle-Ecosse.—Une se- 
cousse sismique a réveillé subitement les 
habitants d’une demi-douzaine de villes 
et villages, le long du littoral sud de la 
Nouvelle-Ecosse, au cours de la semaine 
dernière, mais aucun dommage n’a été 
signalé.

Drame de la forêt.—M. Josaphat St- 
Yves, cultivateur de Daveluyville a été 
écrasé à mort par la chute d’un gros arbre 
dans les bois, non loin de sa résidence.

x Honneur au mérite.—La direction de la 
fromagerie de Causapscal est heureuse 
d’offrir à leur fabricant, M. Zoël Boudreau, 
ses félicitations pour le bon succès, en 
obtenant 98% en 1933. Nos félicitations.

A St-Pierre.—Le Pape Pie XI s’est 
joint au clergé de toute l’Eglise catho­
lique, jeudi après-midi, dans une heure 
de prières pour remercier le Ciel de l’insti­
tution de l’Ordre et de l’Eucharistie, il y a 
1,900 ans.

On l’honore.—A l’occasion des fêtes 
de la découverte du Canada, l’université 
de Toronto a décidé de décerner un titre 
de Docteur en Droit, “honoris causa”, à 
un membre éminent du Canada. Son 
choix a porté sur Son Eminence le cardi­
nal-archevêque de Québec. Ce titre 
honorifique sera conféré au primat de 
l’Eglise du Canada le sept juin prochain. 
Une brillante démonstration se déroulera 
à cette occasion.

Qualité choisie parmi les tabacs Virginia les 
plus frais.

Une livre sera envoyée par malle port payé 
sur réception de $1.00 ou un échantillon .10 
sous.

Aussi en mains, cigares, tabacs coupés pour 
la pipe et le tabac en feuilles.

VENDEURS DEMANDÉS

r Publiée par On entend souven 
Louise est maintenant 
maison; il n’y a pas de 
jouer que faire des mes 

Il n’y a pas beauc 
parents aient à se loue 

prenant bien, ils pourr 
— âge et leurs aptitudes.

Quand ils refusent 
ne sont pas mauvais et 
prendre, et ce n’est pas 
ou de la bonne volonté.

Tout d’abord, des € 
de faire des travaux co 
prêter leur concours. 1 
Une petite tâche régul: 
leur convient parfaite, 
enlever la neige en fact 
devoirs que l’on peut e 
tranquilles.

Il faut les traiter, 
pas en faire un esclave 

Quand vous parlez 
• pas des prodiges, mais 

leur donner confiance €
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Visite pastorale.—L’archevêché de Qué­
bec vient- d’arrêter l’itinéraire de la visite 
pastorale au diocèse de Québec. Cette 
visite annuelle commencera le lundi, qua­
torze mai pour se terminer le samedi quinze 
septembre. Elle se fera dans quarante- 
cinq paroisses des comtés de Lévis, Beauce 
et Dorchester avec interruption du qua­
torze juin au premier septembre.

DAMES DEMANDÉES. —Pour couture légère 
chez elles. Bons salaires. Travail envoyé, frais 
payés. National Manufacturing Co.. Dépt 34. 
Montréal. Nos 11-12-14-16-19-21-23-25 etc. x84

NOUS AVONS BESOIN DE FEMMES avant 
une machine à coudre pour coudre pour nous chez 
elles. Rien à vendre. Tout ouvrage fait à la ma­
chine. Ecrivez à Ontario Neckwear Company. 
Dept. 124, Toronto 8. Ont.

Nos 9-10-11-12-13 x 501 M. P.

50c si payé directement au bureau par 
bons postaux dans les 30 jours qui 
suivent la date d'expiration.

DIVERS
ARGENT A PRETER.—Cultivateurs! Emprun­

tez a 5% capitalisé, remboursable selon vos revenus. 
Avons aussi des acheteurs. "Crédit Immobilier”, 
35, Notre-Dame-Ouest, Montréal.

No 50—J. N. O., X 05

AVICULTEURS.—Faites gaufrer votre cire chez 
Anime Lavallée, Ste-Théodosie, Cté Verchères.

Nos 11-12-13-P42

DAMES. MESSIEURS!- Faite* vos ondula- 
tions permanentes, vous-même. Longue durée. 
Economises. Avec nos peignes électriques, emploi 

.facile. Peignes 9 pouces avec batteries, $2.00.
Batterie bonne pour 1 an Peignes de poches, avec 
batterie, $1.50. Batterie de rechange, .35c. E. Ju- 
tras. Casier 95, N. D. de Pierreville, Cté. Yamaska.

Nos 11-12—P05.

Hommes Demandés Nouvelle Sainte.—La Bienheureuse 
Louise de Marillac, co-fondatrice des 
Filles de la Charité, a été élevée à la 
sainteté, dimanche, au cours d'impo­
santes cérémonies auxquelles présida le 
Pape Pie XI en la basilique de Saint- 
Pierre.

Les Filles de la Charité, ordre fondé, 
à Paris en 1633 par saint Vincent de 
Paul et sainte Louise de Marillac, comp­
tent aujourd’hui 4,000 chapitres de 
40,000 religieuses dispersés dans tous les 
coins du monde.

Béatification de Mgr Noreau.—La 
cause de béatification de Mgr L.-Z. No- 
reau, quatrième évêque de St-Hyacinthe, 
sera introduite prochainement à Rome, 
par S. E. Mgr F.-Z. Decelles, évêque de 
St-Hyacinthe.

Fête pour la colonie- Irlandaise. - -La 
colonie irlandaise du Québec a célébré la 
fête de St-Patrice par le grand banquet 
traditionnel, tradition qui remonte à 
plusieurs années chez nous. Une messe so­
lennelle a aussi, été célébrée à l’église St- 
Patrice.

AGENTS DEMANDÉS. —On demande un agent 
fiable, un cultivateur de préférence, dans chaque 
paroisse où nous ne sommes pas représentés, pour 
échanger la laine des cultivateur* pour des produite 
manufacturé 8. Bonne commission. Adresse: 
Methot & Frère, Cap St-Ignace. Cté Montmagny.

Nos 11-12x411

■ AGENTS DEMANDÉS pour vendre des cra­
vatée de soie pour nous. Nous vous les vendons 
à un prix qui vous permet de réaliser 100% de 
commission. Ecrivez aujourd’hui pour échantillon 
gratuit et détails. Ontario Neckwear Company, 
Dépt. 518, Toronto 8, Ont. -

Nos 9-10-11-12-13 x 021 M.P.

HOMM ES ET GARCONS. —Apprenez le métier 
de barbier, c’est la meilleure place à Québec, condi­
tions avantageuses, commission payée en appre­
nant. Quelques semaines suffisent pour être di- 
plômé et gagner salaire. Dans votre intérêt n’hési- 
tez pas. Ecrivez au Collège des Barbiers de Québec 
Enrg., 878 St-Vallier, Québec, P. Q.

No 23—J. N. O. X001

GRATIS,—Comptabilité. Tenue de livres. Cours 
d’études complet à la maison. 120 pamphlets, le- 
cons, préparation aux examens absolument gra­
tuites. Votre seul déboursé est pour l’affranchisse- 
ment des leçons. Le but de nos cours gratuits est 
d’introduire notre système dans de nouveaux do- 
maines. Leçons en anglais seulement. Pour autres 
détails, s'adresser au Secrétaire d’annonces. 
Bureau G20, 70 East King, Toronto. Ont.

No 12 x 561 M. P.*

Ohvionc
GRATIS.- PRIMES.-Musique à bouche, canif 

et autres cadeaux pour la vente de 20 boîtes— 
annonce à 5c chacune de notre merveilleux com- 
posé, "onguent. Camprex", contre hémorroïdes 
enflures, eczéma. La Camprex Campagna Fabri­
que, St-Paul de Chester, P. Qué.

No 1 20fs. P02

LE FAMEUX CHALUM EAU FAVORITE donne 
plus de sève, empêche l’entaille de sécher. $2.50 
le cent. Echantillon envoyé sur réception, de .10 
sous. Canistre à sirop d’un gallon, $18.70 le cent 
< asier Postal 35, St-Fabien, Cté Rimouski.

No 5—Sfs P26

PRODUITS MYSTIC.— Vente facile! Gros pro- 
116.Écrivez Scientific Manufacturing Company. 
2436, Notre-Dame-Est, Montréal.

Nos 9 à 17 inc. —x 54

TOUT HOMME qui a eu une maladie des voies 
uni aires, si légèrement qu’il ait été atteint, si bien 
anéri qu’il paraisse, si lointaine qu’en soit l’origine, 
doit faire l’expérience recommandée dans le traité 
explicatif du Dr Prévost, intitulé: "Ce que tout 
homme doit savoir avant et pendant le mariage", 
envoyé gratuitement soue enveloppe fermée. Ecrire 
:l’Institut de Prophylaxie, 3440 rue Hutchison. 
Montréal. No 50—J. N. O. x 291

TANNAGE DE PEAUX.-Je puis tanner vos 
lcaux en cuir à harnais, chaussure, capot ou À 
trotaine A bas prix: Ouvrage garanti. Raymond 
Bernadet, Loretteville, P. Qué. 10-11-12-13 x 57

RUCHER DEMANDÉ, environ 150 colonies, 
abeilles italiennes sans maladies en ruches mo- 
dernes complètes et accessoires. Donnera en échan- 
ge maison 2 étages, 2 logements modernes, garage 
loués, bien situés Montréal, près église, école. 
Détails à R. A. 8277 rue Drolet, Montréal.

No 22- P711

do Ae 
SOIS NOTRE ENFA

Prière
O Jésus, qui même avant, 

vous voyiez refuser une p. 
hôtelleries, et dès votre nai 
vous contenter d’un refuge d’ 
abriter votre sainte humani 
dès votre plus tendre enfanc 
en pays lointain pour vous 
massacre des innocents, nous 
plions, prenez pitié des cent, 
vres petits êtres, nés de pare 
abrités à la Crèche, et pour 1 
trouve de place en aucune fai

Souvenez-vous, ô Verbe t 
que vous avez voulu appara 
la terre dans le cadre d’une 1 
et daigne votre bonté donne 
à celui qui n'en a point.

Vous qui scrutez les cœur 
ciences, vous qui connaisse 
capables d’aimer et les com 
reuses de grands mérites, 
étoile et guidez vers le berces 
délaissé de nouveaux mages 
ble présent de l’adoption.

Vous qui connaissez les SC 
la lassitude et le désœuvreme 
couples sans progéniture; vo 
la morne monotonie du foyer 
et la triste vieillesse des v 
descendance; vous qui prév 
inspirez la prudente résolu 
dente charité, l’aumône, le 
qui rapporte du vrai bonheur

Vous qui pénétrez la mysté 
nance de tant de petits et i 
qu’à la source de tant de ma à demélez les parentés secrètes 

• logie; proposez à la raison de 
juste réparation d’une injust:

Vous qui, si souvent, d< 
bons, aux meilleurs, aux p 
suppléer dans la charité ou 
ceux qui refusent l’amour et 1 
dirigez vers l’hospice les pare 
qui pour l’amour de vous et 
sion pour des parents pécher 
prendre le risque d’élever un 
gine suspecte.

Vous qui avez adopté pc 
pêcheurs, induisez les pêche 
en retour pour fins des innoce

Vous qui considérez comme 
même la moindre obole ofl 
moindre d’entre vos frères, 
âmes capables de ce dévoue 

. culable récompense de l’ac 
étranger.

O Jésus, par les mérites in

Incubateur à vendre
Position demandée

INCUBATEUR BUCKEYE quatre cents œufs 
seulement deux ans d’usage, gai anti parfait ordre 
$25.00. L’Association Avicole. Montmagny. P. Q

Nos 1243-14x63.

A VENDRE.—Très bon incubateur, capacité 
650 et 450 œufs. S’adresser à Léon Charron, Terre- 
bonne, P. Q. , No 12—P54

CULTIVATEURS! AMATEURS! si voue désirez 
un homme d’expérience pour l’exploitation de votre 
ferme, pouvant fournir références, ou encore louer 
votre ferme, adressez-vous à F. C., “Le Bulletin 
de la Ferme", C. P. 159, St-Roch, Québec.

Nos 11-12-13-14—P05

BEURRIER, FROMAGER DIPLÔMÉ. 26 ans 
d’expérience, pouvant fournir de très bonnes réfé­
rences demande position. Honoré Bussières 
.Montauban les Mines, Cté Portneuf.

No 12—P05

FROMAGER ayant 9 ans d’expérience, possé­
dant diplôme, permis de 1ère classe, demande po- 
sition. Sur demande fournira références requises. 
S’adresser à René Savard, Pointe aux Bouleaux 
Cté Saguenay. Nos 12-13—P05

POSITION DEMANDÉE: BEURRIER FRO­
MAGER diplômé, certificat, 14 ans d'expérience 
demande position. Homme marié. M. A. Génois 
Ste-Christine, Auvergne. Cté Portneuf., 

No 12 x 03

Animaux à Vendre
A VENDRE.—Porcelets Chester enregistrés pro­

venant de vieilles mères nées 1er mars: S’adresser 
Alexis Richard, St-Pascal, Cté Kamouraska.

Nos 11-12-13—P33

JEUNES PORCELETS Chester Blancs de race 
pure à vendre. Henry Belley, rang St-Pierre, Chi- 
coutimi, P. Q. *

La conduite du rucher 
au printemps

(Suite de la page 112)

ner à vos abeilles du miel d'origine in­
connue, car vous vous exposez ainsi à 
introduire des maladies. Réunissez ensem­
ble les colonies faibles et sans reine et rem­
placez immédiatement les reines vieilles 
et bourdonneuses. Deux ou trois semaines 
plus tard, examinez à nouveau les ruches 
pour être sûr que la reine élargit normale­
ment sa chambre à couvain et que la pro­
vision de nourriture suffit pour les besoins 
de la colonie. Lorsque les fleurs des 
senlits et des arbres, fruitiers sont épil. 
nouies, il peut être nécessaire de donner 
plus de place à la reine pour l’élevage 
du couvain ainsi qu’aux abeilles pour 
emmagasiner le surplus de nectar. Ne 
prenez pas plus de temps qu’ils n’en faut à 
chaque examen, de crainte de refroidir 
le couvain ou d'inciter les abeilles au 
pillage.

Semence enregistrée
waand vous achèterez votre prochain lot de semen- 
CEM, achetez une semence enregistrée. Ne coûte pas 
plus cher qu’une semence ordinaire. Ecrivez pour 
avoir liste de semences à Association Canadienne 
des Producteurs de Semences, Ottawa, Opt., 
McK x 911—11 à 14 inc

A VENDRE.- Veaux 
accrédités, mères inscrites

Ayrshires enrégistrés
livre d’or. Eugène

Nos 12-13-P52
au

Nolin, Victoriaville, P. Qué.

BETAIL AYRSHIRE de tout âge, bien qualifié 
comme souche de fondation de troupeau. Visite 
sollicitée. J.-P. Beauchemin, Ferme St-Blain, 
Verchères. No 12—5fs—P04

A VENDRE. —Taureau Ayrshire enrégisté 2 
ans. S’adresser à 46 rue Richardson, Québec, 
Tél. 3-2409. No 12-13-14—P33

A VENDRE.—Un étalon Canadien 4 ans, noir, 
1350 lbs, bien dompté. Permis de monte. S’adres­
ser à Joseph Couture, Loretteville, Cté Québec.

No 12

ÉTALONS A VENDRE OU A ÉCHANGER.— 
Plusieurs beaux Perch. Belge et Canadiens classés 
A et B. Bonnes conditions. Wilfrid Labbé, RR. 
No 2, Victoriaville, P. Q. Nos 12-13—P05

A VENDRE.—Porcelets Yorkshires enregistrés, 
nés le 21 février, de vieux parente. Beaux sujets. 
Félix Laroche, Lobinière, Cté Lotbinière.

No 12—P05

A VENDRE.—Génisses Ayrshires de 1 an. 
4 beaux veaux mâles de 4 mois; mères au livre d’or. 
Cochons Yorkshires nés le 2 mars. S’adresser à. 
Jos. Leclerc, fils, St-Charles, Cté Bellechasse.

Nos 12-14—P05

Volailles à Vendre
Réparons Clippers A VENDRE. —Oies mâles, Africains, Toulouse? et 

Embdens. (Eufs de dinde pour incubation .30 
cts. 1 unité, ou $25.00 le cent. Satisfaction garan- 
tie. J.-E. Fontaine, St-Guillaume, Cté Yamaska, 

No 10 J. N. O.— x05
REPARONS mains clippers —Aiguisons avec ga- 

rantie toutes sortes de lames de clippers pour va- 
. cher, chevaux, .20 sous set. Aussi clippers barbier, 

tondeuses à moutone. E. Jutras, Casier 95. N.-D. 
Pierreville, Cté. Yamaska. Nos 11-12-P05. Géants blancs

Nous pouvons vous fournir cette race qui est la 
plus grosse connue à date, et comme pondeuse 
vous surprendra. St. Francis Poultry Farm Reg'd. 
B. O. Box 71, St. François Xavier de Brompton, 
P. Que. No 11. x 06—j.n.o..

RÉPARONS MAINS (CLIPPEURS-TONDEU- 
SES, ETC.)—Cultivateurs.—Aiguisons toutes sor­
tes lames clippeurs. Prix .20c set. Satisfaction 
tarantie-prompt service par malle. Vendons lames 
neuves $2.75 set, usagées $1.75. Clippeur (Nouvelle- 
Invention) pour tondre à-perfection Moutons-che- 
vaux, etc. Prix $15.00 complet. Garantis. Adresse. 
W..P. Fontaine, Casier 72. Pierreville, P. Québec.

Nos 9-10-11-12—P57.
TABLETTES TOUSSINE

POUR LES CHEVAUX
Contre : Toux, Gourme, ■, 
Bronchite et Souffle.
Excellentes aussi pour
donner l’appétit, ren- 
forcir, purifier le sang
et faire muer. Elles 
débarrassent aussi des 
vers. Pourquoi vous 

exposer à perdre votre h 
cheval pour la modique
somme de 50c? Une Nioit 
bouteille de Toussine prise le printemps et à 
l’automne assure la santé de votre cheval.
Expédiées FRANCO sur réception du prix: 
$0.50c la bouteille. En vente aussi à Québec, à 
la Pharmacie Brunet, rue St-Joseph.
Dr Jos. COMTOIS, St-Barthélemy, P. Q.

TONDEUSES ( LIPPERS. Lames de toutes 
sortes aiguisées, ouvrage garanti. Par conséquent, 
soyez certain d’avoir satisfaction, 25c le set et pour 
clipper de barbier, .20c le set. Nous vendons lames 
neuves. Accessoires pour mains de clippers. Her- 
ménégilde Fontaine, fils, N.-D. Pierreville, Cté.

“Pour un grain semé de trèfle 
il est important d’employer un 
engrais chimique complet. Les 
bons effets s’en feront sentir, 
non seulement sur le grain, mais 
aussi l’année suivante sur le 
trèfle, qui est une plante très 
gourmande de potasse”.

No 11-12-13—P06.

Terres, Maisons à VendreAIGUISONS LES LAMES DE CLIPPEURS.- 
Avantageux de nous envoyer toutes lames de ton- 
deuses. Nous aiguisons sur 'Machine-Autemati­
que” avec ouvrage et satisfaction garantie.* Faisons 
l’essai des lames avant l’envoi. Prix, $0.30 cts 
le set, et $0.50c pour 2 sets. Vendons tout accessoi- 
re de clippeur. Achetons et échangeons vieilles 
lames. Aiguisons aussi couteau de hache-viande, 
ciseau, rasoir, outils, eto. Prompt service. Faites 
TOR envois per poete W. Fontaine. Pierreville, 
r. Qué. No 9 9fe*--P33

A VENDRE. —Beurrerie située dans un village: 
Bonne machinerie, recevant la crème de 90 patrons. 
L’intéressé devra mentionner le comptant dont il 
peut disposer. S’adresser à Casier Postal 14, 
Dupuy, Cté Pontiac. •

(Suite à la page 119)
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Comment donner aux. enfants 
le goût du travail manuel de la maison

On entend souvent les mères dire en parlant de leurs enfants; 
Louise est maintenant une grande fille, mais elle ne fait rien dans la 
maison; il n’y a pas de meilleur enfant que Lucien, mais il aime mieux 
jouer que faire des messages ou de se rendre utile.

Il n'y a pas beaucoup d’enfants d’une dizaine d’années dont les 
parents aient à se louer comme aide domestique et pourtant, en s’y 
prenant bien, ils pourraient rendre des services en rapport avec leur 

—âge et leurs aptitudes.
Quand ils refusent leur aide ou qu’ils la donne en rechignant, ils 

ne sont pas mauvais ou désobéissants. Souvent, ils ne savent pas s’y 
prendre, et ce n’est pas en les grondant qu’on leur donnera del’adresse 
ou de la bonne volonté.

Tout d’abord, des enfants aussi jeunes ne peuvent avoir la .patience 
de faire des travaux compliqués, ni d’être continuellement disposés à 
prêter leur concours. Il faut leur donner le loisir de courir, de jouer. 
Une petite tâche régulière, comme de' mettre et d’enlever le couvert 
leur convient parfaitement. Pour lès petits garçons, entrer du bois, 
enlever la neige en face de la porte, sortir les cendres sont autant de 
devoirs que l’on peut exiger, mais en dehors de cela, il faut les laisser 
tranquilles.

Il faut les traiter, comme vous aimeriez que l’on vous traite, ne 
pas en faire un esclave toujours attaché à sa chaîne.

Quand vous parlez de vos enfants devant les étrangers, n’en faites 
pas. des prodiges, mais trouvez en eux des qualités à louanger, afin de 
leur donner confiance en eux-mêmes.

Cousine Avette.
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VISME 
Pour Tout Refroidissement

Armand Perron, professeur 
de Chicoutimi, est décédé 

n du Lac Edouard. Il était

Alfred-Valère Roy, ancien 
assistant du général de la 
de Sainte-Croix, est décédé 
ans, après quelques jours

de la fête St-Joseph.— 
les églises, on a honoré le 
e-Famille, en même te, 
du Canada. Des démone - 
s eurent lieu à plusieurs en- - 
des messes solennelles.

u.—Le Sénat américain a 
pter le traité sur la ques- 
apalisation du St-Laurent, 
ssemblée eût été appelée à

désirent se rendre aux exigences de leur 
clientèle annonceront un assortiment com- - 
plet de ces nouveaux modèles pour la pro- 
chaine saison estivale.

er Charles-J. Bettez, l’un 
s-français les plus en vue 
, est décédé, à l’âge de 77 
naissance des services ren- 
:, il avait été décoré par le 
>, du titre de Chevalier de 
Sylvestre.
que d’un ouvrier à Montréal 
Guertin, 52 ans, un employé 
de la Voirie de la ville de 

est tué en tombant d’une 
tau charroyage de la glace, 
rine, Montréal.
Ste-Marie de Beauce.— 
ux étages, propriété de M
Carette, a été détruite par 

Rien n’a été épargné, tout le 
brûlé.
dents par l’automobile.— 
sé la mort de 228 personnes 
lessés. C’est une diminution 
dents sur 1932. Montréal a 
•and nombre, soit. 3,571, et

RAGOUT DE CŒURS DE MOUTONS-

Pour un ragoût de cœurs, faites mijoter les cœurs 
0 agneaux ou de moutons jusqu’à ce qu’ils soient 
tendres. Enlevez-les et coupes-les en carrés de 
deux pouces. Tranchez des oignons et faites-les 
frire dans de la graisse pendant cinq minutes, ajou­
tez les cœurs et des pommes de terre coupées de la 
même façon que les cœurs. Recouvrez d’eau bouil­
lante et faites cuire jusqu’à ce que les pommes de 
terre soient cuites. Epaississez le liquide et servez 
chaud —Ministère fédéral de l’Agriculture.

-- — -----2
DANS LE SAC AUX RETAILLES.

Ces jolies tabliers peuvent, être utilisés 
par la bonne hôtesse qui organisent un 
petit souper pour des visiteurs qu’elle 
n’attendait pas.

Le modèle du haut est de mousseline 
suisse à pois, blanc ou de teinte pastel; 
celui du bas est de percale écarlate ornée 
de feston blanc.

VIEIL OR, VIEUX BIJOUX !
Joncs.. Bagues, dents en or, 
pièce d’or, lingots, etc. Le 
plus haut prix payé, $7.00 
Ponce pour 9 karats, $8.00 
pour 10 karats. Envoyez 
paquet par malle. Argent 
retourné de suite. Si voue 
n’acceptes pas le prix payé, 
paquet sera retourné, malle payée. Acheteur
Canadien Français. AIMÉ FOURNIER, 166 
Chemin de la Canardière, Québec.

Le Bulletin de la Ligue 
Catholique féminine

Paraîtra cette semaine
Ohionou

A LA PLAGE

la Le Bulletin de la Ligue Catholique 
féminine paraîtra à la fin de cette semaine.

Comme ses devanciers ce No 20 con­
tient, en ses huit pages, plusieurs articles 
de fond et plusieurs rapports qui intéresse­
ront certainement tous les collaborateurs 
et collaboratrices de la Ligue, toutes les 
Ligueuses, toutes les femmes d’œuvres, 
toutes les ouvrières d’action catholique.

En voici le sommaire:
1. La Ligue Catholique féminine — 

Comité d’action catholique dans Québec, 
Rimouski, les Trois-Rivières, Nicolet, 
Gravelbourg.

Mlle G. Lefaivre, présidente générale.
2. L’Institutrice-Apôtre — Mlle Laure 

Gaudreault; Ex-Vice-présidente de la 
L.C.F. à Chicoutimi.

3. Les Magazines — Extrait de la con­
férence donnée au congrès de 1933, par 
M. l’abbé Georges Panneton, Aumônier 
diocésain des Trois-Rivières.

A. Rapports des Comités diocésains:
Chicoutimi,

Montréal,
Ottawa, 
Québec,

Gravelbourg, 
Les Trois-Rivières, ‘
Rimouski.

5. L’assistance des enfants au cinéma.
6. Appel à la charité de nos ligueuses.
7. Les Avant-Gardes.
8. A Québec, au Comité diocésain d’ac-

de Trente municipalités de la province 
de Québec qui comptent parmi les en­
droits de villégiature les plus popu- 
laires ont affiché, l’été dernier, un règle­
ment concernant la morale et l’ordre 
public à être observés sur la plage.

Plusieurs articles de ce règlement se rap­
portent à la tenue des baigneurs. Les cos­
tumes genre nudiste n’y sont pas tolérés. 
Or, pour faciliter, cette observance, pour 
satisfaire aux démarches qui ont été faites, 
et plus encore pour une raison de simple 
morale, la Ligue Catholique féminine, par 
des démarches auprès des manufacturiers 
a obtenu que des modèles nouveaux de cos­
tumes de bain soient mis sur le marché.

Les principaux magasins à rayons qui

Ia. 
sors NOTRE ENFANT! $

Prière

St-Ferdinand.—M. Wilfrid 
Itivateur âgé de 37 ans, de- 
eux milles de St-Ferdinand, 
ravement lorsque son cheval 
aux dents.
Nouvelle-Ecosse.—Une se- 

ue a réveillé subitement les 
me demi-douzaine de villes 
e long du littoral sud de la 
sse, au cours de la semaine 
is aucun dommage n’a été

EPILEPSIE ET CRISES! 
Si vous souffrez demilepsie ou cri-A 
ses. (tomber.d'un mal) ou avez des 
amis souffrantde cette terrible ma- 
lâche écrivez pourauoir le livre 
de renseignements GRATUITS sur 
Le Fameux Remède EPILEX contre- 
l’Épilepsie et les Crises. Adressez 
the Air-WAY Drug Co., Boite Posta- 
le 311, Québec, P.Q. Canada. __ A

O Jésus, qui même avant que de naître 
vous voyiez refuser une place dans les 
hôtelleries, et dès votre naissance deviez 
vous contenter d’un refuge d’animaux pour 
abriter votre sainte humanité; Jésus, qui 
dès votre plus tendre enfance, deviez fuir 
en pays lointain pour vous soustraire au 
massacre des innocents, nous vous en sup­
plions, prenez pitié des centaines de pau­
vres petits êtres, nés de parents inconnus, 
abrités à la Crèche, et pour lesquels ne se 
trouve de place en aucune famille.

Souvenez-vous, ô Verbe tout-puissant, 
que vous avez voulu apparaître frêle sur 
la terre dans le cadre d’une famille sainte 
et daigne votre bonté donner une famille 
à celui qui n’en a point. •

Vous qui scrutez les cœurs et les cons- 
ciences, vous qui connaissez les cœurs 
capables d’aimer et les consciences dési­
reuses de grands mérites, envoyez une 
étoile et guidez vers le berceau de l’enfant 
délaissé de nouveaux mages avec le dura­

la forêt.—M. Josaphat St- 
teur de Daveluyville a été 
par la chute d’un gros arbre 

, non loin de sa résidence. B

umérite.—La direction de la 
e Causapscal est heureuse 
fabricant, M. Zoël Boudreau, 
ns pour le bon succès, en 
o en 1933. Nos félicitations.

Madeleine
EST FATIGUÉE DE SA 

S JUPE BRUNE0

laite du rucher 
printemps

ite de la page 112)

teilles du miel d’origine in- 
vous vous exposez ainsi à 

3 maladies. Réunissez ensem- 
s faibles et sans reine et rem- 
diatement les reines vieilles 
uses. Deux ou trois semaines 
aminez à nouveau les ruches 
que la reine élargit normale- 

abre à couvain et que la pro- 
irriture suffit pour les besoins 
. Lorsque les fleurs des 
s arbres, fruitiers sont 
it être nécessaire de donner 
e à la reine pour l’élevage 
ainsi qu'aux abeilles pour 
le surplus de nectar. Ne 

us de temps qu’ils n’en faut à 
en, de crainte de refroidir 
u d'inciter les abeilles au

INDRE EN NOIR J/LIE (EN VAIS LA TENDA500
Madeleine ci uis lie 0 S.O-LA VETES 
ter. ---

Batte.

Vous verrez D.O-LA- Choaunea la brochurette teints s ces échantillons *DY-O-LA.

ble présent de l’adoption.
Vous qui connaissez les secrets ennuis, 

couples sans progéniture; vous qui voyez 
la morne monotonie du foyer sans enfant, 
et la triste vieillesse des vieillards sans 
descendance; vous qui prévoyez l’avenir 
inspirez la prudente résolution, la pru­
dente charité, l’aumône, le dévouement 
qui rapporte du vrai bonheur.

Vous qui pénétrez la mystérieuse prove­
nance de tant de petits et remontez jus- 
qu à la source de tant de maux; vous qui

tion catholique féminine, Mlle Jeanne 
Talbot, secrétaire générale.

9. Allocution de Mgr Antonio Cami- 
rand, V.G., Aumônier diocésain à Nicolet.

séjour à Bethléem et de votre fuite en 
Egypte, nous vous demandons d’avoir 
pitié des pauvres enfants délaissés de la 
Crèche.

Jésus, frère de ceux qui n’en ont point.
O Marie, qui avez tant souffert de Voir 

le dénuement et l’abandon de votre divin 
enfant.

Marie, mère de ceux qui n’en ont pas.
O Joseph, qui avez tant et si bien gardé 

le précieux dépôt de l’Enfant-Dieu.
Joseph, père de ceux qui n’en ont pas.
Jésus, Marie, Joseph, famille sainte, 

donnez une famille à chacun de nos en-

demélez les parentés secrètes et la généa­
logie; proposez à la raison des chrétiens la 
juste réparation d’une injustice de famille.

Vous qui, si souvent, demandez aux 
bons, aux meilleurs, aux plus saints de 
suppléer dans la charité ou la pénitence 
ceux qui refusent l’amour et la réparation, 
dirigez vers l’hospice les parents héroïques 
qui pour l’amour de vous et par compas­
sion pour des parents pécheurs, voudront 
prendre le risque d’élever un enfant d’ori­
gine suspecte.

Vous qui avez adopté pour frères les 
pêcheurs, induisez les pêcheurs à adopter 
en retour pour fins des innocents.

Vous qui considérez comme faite à vous- 
même la moindre obole offerte pour le 
moindre d’entre vos frères, rappelez aux 
âmes capables de ce dévouement l’incal- • 
culable récompense de l’adoption d’un 
étranger.

O Jésus, par les mérites infinis de votre

fants sans famille.
ADOPTIONS:—Deux en 

trente-cinq depuis janvier.
ce mois; YOl TEINTTAU BOUILLANTEn grain semé de trèfle 

portant d’employer un 
imique complet. Les 
ts s’en feront sentir, 
nent sur le grain, mais 
inée suivante sur le 
i est une plante très 
e de potasse”.

AUMONES:—Par courrier, $9.35; des 
visiteurs, $3.00.

Y. GERMAIN, pire. 8 

NUANCE . 

246
Le même paquet de DY-O-LA à 10c peut 
servir à teindre soie, laine, coton, rayon, 
toile ou tissus mixtes. Pour nuancer des 
dessous, ajoutez à l’eau de rinçage un peu 
de DY-O-LA.
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La broderie est un agréable
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Ao 6352 Nappe en broderie de couleur, courants gros bleu, avec zigzag bleu clair feurs rose, ni ec 
ed-ur brun, et rainure jaune. Feuillage vert. Ce dessin sera particulièrement joli avee le coton perlé 
lustré M.F.A. brillant comme de la soie. On 1 emploie à un seul brin et il ne travaille parfaitement.

Patron à tracer 25e, perforé 50e, au fer chaud nappe 50e. 6 serviettes 25e. Etampéeeur bon coton 
jaune 54 x 54 pes 75e, .54 x 72 pes 98c, 54 x 90 pes $1 .45. 6 serviettes 40e. Sur beau coton blanc 54 x 5i 
pes 98c. 54 i 72 pes $1.35, 72 x 90 pes $2.10. 6 serviettes 50c. Sur superbe toile huître 54 x 54 pes 
$1.75,64 x 72 pes $2.25, 72 x 90 pes $3.75. 6 serviettes 75c. Coton M.F.A.. pour la broderie environ 
$1.05.

Album de Lavette 15e. Catalogue de Broderie 2 0c.
Abonnement à notre Revue Mensuelle de Broderie et Musique 12c seulement par an

BULLETIN DE LA FERME. Casier ISS. Si-herb. Québec.

Ce cher Maurice!
Cordial, sourire aux lèvres. Kléber 

Lesaffre s'avançait au-devant de sou visi­
teur.

Le beau lutteur! admira André
Le père Gérard, en effet, n’avait plus 

rien de l’homme angoissé qui tout à l’heure 
quittait anxieux son cabinet de travail 
Ses traits ne portaient plus la moindre 

trace d'inquiétude.-
S’ils n’avaient été témoins, quelques 

heures auparavant, des confidences dou­
loureuses de l’industriel à son secrétaire, 
les deux jeunes gens eussent été incapables 
de deviner les soucis de l'industriel.

Tout en lui semblait dénoter l’homme 
heureux de se trouver à la tête d’une affaire 

considérable et prospère, de pouvoir dé­
penser sans compter une activité puissante 
et ordonnée, digne de sa valeur. 11 avait 
le sourire calme de l'homme sûr de lui.

Maurice Danzin ne devait pas s’atten­
dre, à coup sûr, à se trouver en présence 
d’un homme aussi pleinement maître de 
lui, la figure souriante et calme, ne parais­
sant rien craindre de l’avenir.

Bonjour... bonjour... Ah!ce vieux 
Kléber, quel plaisir de te retrouver tou­
jours aussi vaillant, aussi plein d’entrain...

—Ah! il en faut, tu sais!.. 11 faut se 
démener aujourd’hui pour obtenir les com­
mandes nécessaires à l’alimentation d’une 
affaire comme la mienne

—Je le comprends!
—Mais le plaisir est d'autant plus grand 

que la partie à gagner est plus dure.
—Naturellement.
Le pauvre Danzin paraissait terrible- 

ment décontenancé.
Il avait dû pourtant arrêter minutieuse­

ment son plan, préparer ses phrases, lors­
qu'il s’était décidé à la démarche qu'il 
accomplissait en ce moment.

Peut-être avait-il tout prévu, sauf pré­
cisément cette assurance victorieuse de 
Kléber Lesaffre, assurance d’un homme 
pour qui la crise n’existait pas ?...

Visiblement, il ne savait à quoi se ré­
soudre.

Amicalement, Kléber Lesaffre l’inter- 
rogea:

Alors, mon vieux, quelle bonne nou­
velle ?

—Mais... tout va bien, je te remercie...
—Es-tu content, toi, de la marche de 

tes affaires .’

ANGOISSE

••
Les Nerfs Agités

Se calment sous l'effet bien- 
faisant de ce remède. Vous 
mangerez mieux ... dormirez 
mieux ... Vous vous sentirez 
mieux. La vie semblera, de 
nouveau, digne d’être vécue; 
Ne retardez plus. Commencez 
à en prendre aujourd’hui.

Le COMPOSE VEGETAL 
de LYDIA E. PINKHAM

NOTRE FEUILLETONLE STUDIO 
des 

MERVEILLES
Par Pierre d’AQUTLA

*% .
Publication autorisée par la Bonne Presse; Parier Ceux 
denos lecteurs- qui désireraient prendre un abonne- 
ment à cas romans bimensuels n’ont qu’à envoyer 24 
francs à La Bonne Presse", 5, rue Bayard, Paris.

Oui, poursuivit le visiteur, c’est un 
chef qui mieux que tout autre est à même 
de surmonter les difficultés lorsqu’elles se 
présentent . Et elles peuvent être nom­
breuses dans les temps troublés où nous 
visons On n’entend parler. de tous 
côtés, que de crises, de manque de con­
fiance. .

Des yeux, i! interrogeait le secrétaire 
Celui-ci acquiesça de la tête.
Force fut à M. Danzin d’avancer seul 

sur le terrain brûlant, puisqu'on ne parais­
sait point disposé à lui tendre la perche.

—Quand je dis crises, je parle en géné­
ral, évidemment... La maison Lesaffre 
est au-dessus de ces petites misères. . Le 
chômage, si j’en juge par la magnifique 
activité que j’ai admirée en entrant tout 
à l’heure à l’usine, doit y être insignifiant

Vous pouvez même dire nul.
Oui, oiii, je sais, et j’en féliciterai 

vivement tout à l'heure ce cher Kléber . 
Quant à la situation financière, ajouta-t-il 
avec un rire qui jouait merveilleusement 
la parfaite tranquillité. il faut en parler 
encore moins: la maison a les reins solides!

Une sonnerie retentit
Excusez, dit Dermital en s'éloignant. 

Je dois vous laisser. Pas pour longtemps, 
"d'ailleurs. M. Lesaffre ne saurait guère 
tarder.

-Je comprends, mon ami, je com­
prends. Vous pouvez disposer.

Après une dernière poignée de main, 
beaucoup moins cordiale, cette fois, chez 
M. Danzin, Dermital s’éloigna.

Lui parti, M. Danzin arpenta plusieurs 
fois le bureau puis se dirigea vers la fenê­
tre. Il regarda avec un profond intérêt 

d'atelier où sans doute, à cette heure, s'af­
fairaient les ouvriers.

Puis il soupira et revint s'asseoir.
Tout en mâchonnant nerveusement son 

cigare, il s'absorba dans une méditation 
soucieuse.

- CHAPITRE VI

Comment donc, cher ami!
M. Danzin respira bruyamment, prit un 

cigare dans un luxueux étui, en offrit un à 
Dermital qui refusa, et se mit à fumer

Il se grattait le menton, puis la tête 
ses yeux clignotaient... au grand amuse­
ment de Gérard et d’André qui devinaient 
son embarras, cependant que le secrétaire, 
imperturbable, travaillait avec la même 
sérénité que s’il eût été seul.

Finalement, après avoir toussoté. le 
"commanditaire" engagea la conversa­
tion.

Bien de neuf, Monsieur Dermital?
Pas grand chose. Monsieur. C'est 

toujours le travail intensif, car vous savez 
que mon patron n'aime pas les paresseux.

C’est vrai. Ah! ce brave Kléber, quel 
homme! quel chef incomparable!.

L’éloge, aux yeux d'observateurs et 
c’était de ces yeux-là que les deux amis 
examinaient le visiteur, était de pure 
forme: il y. manquait la cordialité pro­
fonde.

Derrière M. Danzin, la porte, douce­
ment, s’était entre-bailiée.

AVON

OWN
LeMeilleur

* pour Bébé
LeMeilleur 

pour Vous

MAL EN TRAIN?
COMMENT VA VOTRE FOIE?
Stimulez lâ Bile de votre Foie

—Sans Calomel
Votre foie est un tout petit organe, mais il peut, 

sosurément. mettre VOS organes digestifs et élimina- 
toires bore d’état en refusant de déverser son afflux 
quotidien do deux livrée de liquide biliaire dans vos

Intestins.
Vous ne corrigerez pas complètement cet état en 

prenant des sels, des huiles, des eaux minérales, des 
bonbons ou de la gomme à macher laxatifs ou des 
céréales. Quand ils auront libéré vos intestins, ite 
auront fini leur tâche en voue sures besoin d’un 
stimulant pour votre fole.

Les Carter’s. Little User Pills (Petites Pilules 
Carter pour le Foie) auront tôt fait d’ensoleiller de 
nouveau votre vie. Elles sont purement végétales. 
Sûres. Inoffensives. Demandes-les par leur nom. 
Refusez les succédanés. 25c cher tous les phar- 
macleas. 4897

—Heu: .. tu sais que mon rôle se borne 
à commanditer des entreprises. Dans l’en- 
semble, à l’heure actuelle, c’est plutôt peu 
brillant...

—C’est vrai. L'inquiétude est générale. 
Mais, vois-tu, il ne faut pas se monter la 
tête. Commençons chacun par répandre 
la confiance autour de nous. Comme en 
temps de guerre, il va une véritable culpa­
bilité qui. de nos jours, pèse sur les défai­
tistes.'

—Oui .oui
La perplexité de Maurice Danzin aug. 

mentait à chaque instant. Il y eut un 
silence lourd de malaise pendant lequel 
l’industriel expédiait son courrier tandis 
que Maurice Danzin caressait rêveuse­
ment sa moustache.

Et, soudain, ayant sans doute en son 
esprit pesé définitivement k pour et le 
contre, l'homme n’hésita plus.

—Il "est temps, Kléber, que je te fasse 
connaître la raison pour laquelle je suis. 
passé à ton bureau.'

—Je t’écoute.
L’industriel avait posé son stylo sur le 

bureau. Sans hâte, il alluma une cigarette.
Danzin avait maintenant une voix très 

ferme. 11 expliqua:
— Je me livre actuellement à des opéra­

tions commerciales d'assez grande enver­
gure et..

Une sonnerie interrompit la phrase.
—Un instant, demanda Kléber Lesaffre.

Il prit le téléphone posé sur le bureau 
américain à portée de la main.

—Allo! oui... c’est lui-même •..
Bonjour, Monsieur le directeur!

Une assez longue conversation s'enga­
gea.

Maurice Danzin avait voulu s'éloigner, 
par discrétion. Un geste de l'industriel 
l’avait retenu.

Il était donc resté, affectant de ne pas 
écouter ce que disait le patron.

Mais il jetait parfois, à la dérobée, des 
regards interrogateurs vers le bureau amé­
ricain.

Le visage de l'industriel gardait une 
impassibilité parfaite.

Gérard, qui, avec son ami, suivait tou­
jours avec la même anxiété, sur l’écran, le 
déroulement de cette scène, se révoltait 
contre l’attitude de Danzin.

—Cet homme est faux!
—Il est égoïste, Gérard, comme tant 

de ses semblables, d’ailleurs.
—Oh! regarde père ..
Ce n’était qu’un détail, que Maurice 

Danzin ne put remarquer, mais qui n’é­
chappa point aux deux amis.

Un instant très court, quelques secondes 
au plus, les traits de l’industriel se tendi­
rent. Il ferma les yeux, comme sous le coup 
d’une émotion violente, ses lèvres se cris­
pèrent, sa main enserra plus nerveusement 
l'appareil téléphonique.

Et ce fut tout. Bientôt les traits retrou­
vèrent leur calme. La figure redevint se­
reine et presque souriante. Au prix de 
quel effort de volonté!...

Pourtant, les paroles prononcées n’a 
valent rien d’inquiétant. Courtes remar- 
ques: “Très juste, Monsieur . C’est 
tout à fait mon avis... Je donne immé­
diatement des ordres dans ce sens...''

(à suivre)

contre NÉVRALGIE
Une bonne application de 
Minard, conformément aux 
indications, atteint son but. 
Voue constaterez un

21F

IME
TRIOMPHE DE LA DOULEUR

MINARD
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La Coopérât
Fournit les com 

Semai
BEURRE

La forte réduction de la q 
beurre détenue en entrepôt p 
Canada au premier mars derni 
rativement à pareille date L’an d 
d’arrivages de beurre frais, un 
tien dans la demande et une offri 
ont été les principaux facteurs 
se de prix d’environ lic à 12c 

rs des derniers jours.
A la dernière heure, lundi 1 
l’on cotait de 2912c à 30e laliv

ANIMAUX VIVANT
ARRIVAGES à la Pointe St 

aujourd’hui:—
Bétail, 651; veaux, 1078; p 

moutons, 52.
BÉTAIL

Les ventes se faisaient très 1 
cause surtout de la qualité inf 
sujets qui étaient offerts en ve 
avait pas de sujets de choix 
après-midi il n'y avait encor 
près 50% des bêtes à cornes < 
et à des prix que l’on peut esti 
étant d’un quart de sou en b 
de la semaine dernière. Les 
allaient de $2.75 à $5.50; les 
vendaient plutôt bien à des pi 
à $3.50, selon la qualité; celles 
destinées à la mise en conserve de $1.50 à $2.00. Les bonnes g 

portaient de $4.50 à $5.25 et le 
moyennes de $2.50 à $3.75 

reaux étaient fermes à $1.75 e 
les communs, jusqu’à $4.00 pc 
leurs.

VEAUX
Les prix pour les veaux de 

fermes pour les sujets de bo 
et moins bonne pour les sujets 
communs. Les prix étaient de 
$7.00 pour les bons sujets, jt 
pour les meilleurs; les prix pou 
et les communs s’échelonnait 
jusqu’à $4.00. Pratiqueme

Classement des : 
ges canadiens d 

leur digestibi
Par C.-J. WATSON, Ferme ex 

centrale, Ottawa.

Si les grains et les fourrag 
vente au Canada étaient cla 
la proportion d’éléments dige 
renferment au lieu de l’être 
composition chimique, on 
faire un choix beaucoup plu 
et un emploi beaucoup plus 
A l’heure actuelle ces aliment 
tés sur la base de leur compo 
que, et les fourrages produits 
sont évalués d’après la quan 
téine, de matière grasse et d 
carbone qu’ils renferment.

11 est utile assurément de 
composition chimique, qui per 
jusqu’à un certain point de 
tive des différents aliments, i 
de la Chimie de la Ferme e: 
centrale fait toujours l’analy 
des échantillons qu’on lui sour 
sur cette analyse pour prése 
commandations sur la valeur 
tion possible de ces alimer 
système d’appréciation offre 
nient. Si, en effet, l’analyse e 
met de connaître la quantité 
totale, de matière grasse to 

drates de carbone totaux q 
enferme, elle ne fournit au 

tion dû degré d’utilisation d 
ment nutritif dans le corps 
Une détermination de la pro 
.ble, de la matière grasse dig 
hydrates de carbone digesti 
beaucoup à corriger ce défau

Il se conduit actuellemen 
ches à la Ferme expérimen 
pour déterminer la digestib 
ments canadiens et examine 
qui peuvent l’affecter. On . 
résultats jusqu’ici avec l’en 
d’Inde, le foin mélangé de tri 
minée, le foin de mil, la paille 
balles d’avoine, la farine d 
aliment fabriqué breveté.

Cet aliment breveté dont 
de parler fournit un exemple 
notre thèse. Sa compositi 
indique une valeur qui se :

7

IROP DE MAÏS 
EDWARDSBURG 

OWN BRAND
S

UN sirop de table pur, 
nutritif et bon marché. 
Les enfants en adorent 
le goût.

THF. CANADA STARCH co. LIMITED. MONTREAL

COWARDSBUPE

CORN s YRW
(7

Texte détérioré

BABY’S

passe-temps
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N TRAIN?
VA VOTRE FOIE?
ile de votre : Foie

—Sans Calomel
out petit organe, mais di peut. 
08 organes digestifs et élimina- 
refusant de déverser son afflux 
res de liquide biliaire dans vos

pas complètement cet état en 
huiles, des eaux minérales, d* 
mme à macher laxatif* ou des 
auront libéré vos intestins. Ha­
ie es voua aures besoin d’un 
fole.
• Liver Pills (Petites Pilules 
auront tôt fait d’ensoleiller de 
Elles sont purement végétales. 

Demandes-les par leur nom. 
vés. 25e cher tous les Phare

La Coopérative Fédérée de Québec Prix de remise de
La Coopérative Fédérée de Québec

130 St-Paul-Est, Montréal
SEMAINE FINISSANT LE 17 MARS 1934

Fournit le* commentaire* suivants sur les marché*

Semaine du 12 au 19 mars 1

BEURRE
La forte réduction de la quantité de 

beurre détenue en entrepôt par tout le 
Canada au premier mars dernier, compa- 
rat: rement à pareille date l’an dernier, peu 
d'arrivages de beurre frais, une améliora­
tion dans la demande et une offre restreinte . 
ont été les principaux facteurs d’une haus- 
se de prix d’environ lic à 12c la livre, au 

rs des derniers jours.
A la dernière heure, lundi le 19 mars, 
l’on cotait de 2912c à 30c la livre.

ANIMAUX VIVANTS
ARRIVAGES à la Pointe St-Charles, 

aujourd’hui:—
Bétail, 651; veaux, 1078; porcs, 1132; 

moutons, 52.
BÉTAIL

veaux de champs ont été vendus à $2.50. 
La seule raison pour laquelle les prix ont 
pu être maintenus fermes est que les expé­
ditions sont moins fortes qu’elles ne de­
vraient l’être normalement.

MOUTONS, AGNEAUX
Les jeunes brebis de qualité étaient re­

cherchées et se payaient de $4.00 à $4.50 
pendant que les sujets plus pesants et de 
moins bonne qualité rapportaient de $3.50 
à $4.00; les sujets communs se vendaient 
à $3.00. Les quelques agneaux d’un an 
qu’il y avait en vente ont été passés à 
$6.00 et $7.00. Il commence à arriver 
quelques agneaux du printemps. Les bons 
sujets pesant 40 lbs. et plus qui ont de la 
qualité se vendent de $6.00 à $8.00 par 
tête; mais il est essentiel que ces sujets 
soient de très bonne qualité si on en veut 
obtenir un prix intéressant.

POULETS ABATTUS 
SélectionnésPRIX DE REMISE POUR LA SE­

MAINE FINISSANT LE 13 MARS 
1934 INCLUSIVEMENT

BEURRE FRAIS

Spécial..., 
A ..............  
B ..............  
C. ............  
D ..............

.................................24c la lb
..................................22c •

.........................20c «
................ .. 15e «

............. .................... 10c «
POULES ABATTUES 

Sélectionnées
........ . ........................ 17e la lb. 

14c......<
, .................................12c “.
..................... ...12c g!

Nol pasteurisé........
No 1 non pasteurisé
No 2 ..........................

2916c 
29c

.28 lclis que mon rôle se borne 
s entreprises. Dans l’en- 
actuelle, c’est plutôt peu 

.inquiétude est générale 
ne faut pas se monter la 
ns chacun par répandre 
ur de nous. Comme en 
il y a une véritable culpa- 
jours, pèse sur les défai-

TRES IMPORTANT: Aucune com­
mission ou frais d’emmagasinage à dé­
duire de nos prix de remise de beurre.

A... 
B... 
C... 
CoqsPOULES VIVANTES 

.................................. 19c la lb. PIGEONS Vivants, le couple 20c 
LAPINS VIVANTS

Doivent peser au moins 5 lbs 8 à 10c la lb.

A. .
B..
C..

...................................17c

...................................15c

...................................13c
POULETS VIVANTS

Les ventes se faisaient très lentement à 
cause surtout de la qualité inférieure des 
sujets qui étaient offert® en vente. Il n’y 
avait pas de sujets de choix et tard cet 
après-midi il n’y avait encore qu’à peu 
près 50% des bêtes à cornes de vendues, 
et à des prix que l’on peut estimer comme 
étant d’un quart de sou en bas des prix 
de la semaine dernière. Les bouvillons 
allaient de $2.75 à $5.50; les vaches se 
vendaient plutôt bien à des prix de $2.25 
à $3.50, selon la qualité; celles qui étaient 
destinées à la mise en conserve se payaient de $1.50 à $2.00. Les bonnes génisses rap- 

portaient de $4.50 à $5.25 et les communes et moyennes de $2.50 à $3.75. Les tau­
reaux étaient fermes à $1.75 et $2.75 pour 
les communs, jusqu’à $4.00 pour les meil­
leurs.

VEAUX
Les prix pour les veaux de lait ont été 

fermes pour les sujets de bonne qualité 
et moins bonne pour les sujets moyens ou 
communs. Les prix étaient de $6.75 et de 
$7.00 pour les bons sujets, jusqu’à $7.50 
pour les meilleurs; les prix pour les moyens 
et les communs s’échelonnaient de $6.00 
jusqu’à $4.00. Pratiquement tous les

Coqs.PORCS
La situation sur le marché de Montréal 

est encore plus ou moins reglée. Les mai- 
sons de salaison veulent imposer la coupe 

rie, alors que les vendeurs ne veulent pas 
accepter cette coupe que l’on croit trop 
considérable. Les maisons de salaison n’ont 
pu obtenir que quelques petits lots de porcs 
aujourd’hui; ces lots étaient composés de 
sujets de choix et de bacons pour lesquels 
elles payaient $9.00 plus $1.00 par tête 
pour les sujets de choix. Il y eut d’autres 
porcs de vendus avec des coupes plus ou 
moins fortes sur les sujets de boucherie, 
La baisse de cette semaine est due aux 
conditions existant sur notre marché d’ex­
portation qui a fléchi appréciablement de­
puis une couple de semaines. Nous ne 
prévoyons pas que ce marché puisse s’a­
méliorer au cours de la présente semaine 
et l’on peut même s’attendre à de nouvel­
les baisses si nous en croyons les rapports 
qui nous arrivent; nous ne pensons pas 
que les nouvelles baisses puissent être 
fortes. Les truies se vendent plutôt lente­
ment et à des prix un peu plus bas.

Doz.
. .28 
. .26 
. .25 
, .22

ŒUFS
A gros..... 
A moyens:. 
A poulettes. 
C........ ,...

le Maurice Danzin aug- 
e instant. Il y eut un 
malaise pendant lequel 

liait son courrier tandis 
anzin caressait rêveuse- 
he.
yant sans doute en son 
itivement le pour et le 
n’hésita plus.
. Kléber, que je te fassse 
on pour laquelle je suis 
u. 1

Spécial.
A....
B ........

... ............... 18c la lb.

............ ...................... 16c ""

...................................14c "
CANARDS VIVANTS 
.................................20c la lb. 
................................. 18e la Ib.
.... ..........................16cla Ib.
POULETS ABATTUS 

Engraissés au lait 
............. ....................26c la lb. 
....... ..........................24c <

. ...................................22c "

PORCS ABATTUS 
................................ 13c la lb.A. .

B.
C.

No 1
No 2 .......... :
No 3 ..........

... 12c 0

... Ile 1!
VEAUX ABATTUS 
engraissés an lait

Spécial.
A ......... 
B.....

... 1012c la lb.

... 0812c 11 

... 07c «

Bon................
Moyen...........
Commun........ait posé son stylo sur le 

e, il alluma une cigarette, 
naintenant une voix très 
a:
actuellement à des opéra- 
es d’assez grande enver-

terrompit la phrase, 
lemanda Kléber Lesaffre. 
hone posé sur le bureau 
le de la main.
i... c’est ’ lui-même • . . 
ur le directeur!...
gue conversation s’enga- 

in avait voulu s’éloigner, 
Un geste de l'industriel

Animaux vivants
Prix obtenus sur le marché de Montréal, lundi le 19 mars 1934 

Par la Coopérative Canadienne du Bétail de Québec, Ltée

Porcs Veaux de lait
......................634cà 7c lb.
........... 6c à 612c 11
....................41gc à 5c «

Veaux de champs
..... .............2-c à 235c *
........................ 1.85c à 2c ti

Agneaux
......................614c à 7c Ib.
......................534c à 614c «
......................5c à 532c If 

Moutons
..................... 3‘5c à 4c Ib.
....................134c à 232c 11

Bouvillons

Bon ..........
Moyen....
Commun..

180 à 220 lbs. 
$9.00

Porc à bacon (Select).. -j

Prime de $1.00 ■1
Bon : .. 
Commun.

Classement des fourra- 
ges canadiens d'après 

leur digestibilité
Par C.-J. WATSON, Ferme expérimentale 

centrale, Ottawa.

180 à 220 lbs. 
$9.00

160 à 230 lbs.
$8.50 à $9 00

Commentaires 
et Nouvelles

Pore à bacon.

esté, affectant de ne pas 
sait le patron.
parfois, à la dérobée, des 
teurs vers le bureau amé-

Porc à boucherie. Bon ........
Moyen... 
Commun.

Des cyclones en Australie. —Le littoral 
de Queensland a été balayé par de terri- 
blés cyclones qui ont semé la mort et le 
désastre. Le nombre des morts s'élève à 
plus de 100.

Une explosion.—Les autorités cher­
chent vainement aujourd’hui à établir la 
cause d'une terrible explosion qui s’est 
produite, hier, causant la mort de 100 
personnes. L’explosion a été entendue 
dans un rayon de 22 milles.

Cent cinquante caisses de dynamite 
que l’on venait de décharger d’un navire 
avaient été placées dans des wagons, dans 
le port de la Libertad, à 22 milles d’ici. 
C’est cette dynamite qui a fait éxplosion.

Porcs légers et à engrais..I 120 à 160 lbs. 
Coupe 25 à 50c par 100 lbs1 $9.00

l'industriel gardait une 
aite.
vec son ami, suivait tou- 
ne anxiété, sur l’écran, le ■ 
cette scène, se révoltait • 
de Danzin.
est faux!
te, Gérard, comme tant
s, d’ailleurs, 
père.

'un détail, que Maurice 
emarquer, mais qui n’é- 
: deux amis.
i court, quelques secondes 
s de l'industriel se tendi- 
yeux, comme sous le coup 

olente, ses lèvres se cris- 
Enserra plus nerveusement 
nique.
Bientôt les traits retrou- 

e. La figure redevint se- 
souriante. Au prix de • 

enté!. .
paroles prononcées n'a 
uiétant. Courtes remar- 
ste. Monsieur. C’est 
avis... Je donne immé- 
1res dans ce sens '_ 
à suivre)

Porcs lourds. j 240 à 270 lbs. Bon ........
Commun.Si les grains et les fourrages offerts en 

vente au Canada étaient classés d’après 
la proportion d’éléments digestibles qu’ils 
renferment au lieu de l’être d’après leur 
composition chimique, on pourrait en 
faire un choix beaucoup plus intelligent 
et un emploi beaucoup plus économique. 
A l’heure actuelle ces aliments sont ache­
tés sur la base de leur composition chimi- 
que, et les fourrages produits sur la ferme 
sont évalués d’après la quantité de pro­
téine, de matière grasse et d’hydrates de 
carbone qu’ils renferment.

Coupe de lic par lb.... ( $9.00

i Extra lourds.....
Coupe de le la lb.
Truies..................

(270 lbs ou plus
1 $9 00

$6.75 à $7.50

Choix. : ........ ................... 512c à 534c If
Bon ............................. ... 432c à 5c il
Moyen............................. 4c à 412c €4
Commun......................... 3c à 312c K
Commun (légers) ........... 211c à 22cifVaches

Taures
4e à 415c
23c à 312c
214c à 212c
2e à 211c

Taureaux
3e à 316c
234c à 3c 
21c à 216c
134c à 2e

Choix..................................312c à 316c lb.
Bonne.............................. 3c à 311c"
Moyenne.................. 216c à 231c“
Commune ........ ............... 132c à 2c “
Très commune................112c à 13c "Il est utile assurément de connaître la Timbre-poste spécial.—Pour commé- 

composition chimique, qui permet de juger morer le 400e anniversaire de l’arrivée dé
jusqu’à un certain point de l’utilité rela- Jacques-Cartier en terre canadienne, le
tive des différents aliments, et le Service ministre des Postes émettra un timbre
de la Chimie de la Ferme expérimentale Postal spécial illustré, double format, de
centrale fait toujours l’analyse chimique trois centins. La date exacte de l’émission
des échantillons qu’on lui soumet et se base na pas encore été fixée, mais on s’arrange-
sur cette analyse pour présenter des re- ra pour qu’elle coïncide avec les fêtes que
commandations sur la valeur et l’utilisa- l’on organise en souvenir de cet événe-
tion possible de ces aliments, mais ce ment. La couleur du nouveau timbre
système d’appréciation offre un inçonvé- sera bleue. Dans l’inscription figurent les
nient. Si, en effet, l’analyse chimique per- mots “1534 — Jacques Cartier —1934” et
met de connaître la quantité de protéine la vignette représente la scène qui se dé-

_ totale, de matière grasse totale et d’hy- roulera à bord du vaisseau de Cartier
drates de carbone totaux qu’un aliment lorsque la terre fut signalée. Cartier etenferme, elle ne fournit aucune indica- quatre de ses hommes sont groupés au-

tion du degré d’utilisation de chaque élé- tour de la barre du gouvernail pendant
ment nutritif dans le corps de l’animal, que, sur le pont, l’équipage s’agite fièvreu-
Une détermination de la protéine digesti- sement.

.ble, de la matière grasse digestible et des " ' ”“ *
hydrates de carbone digestibles, aiderait celle du mil, et cependant, la détermina- 
beaucoup à corriger ce défaut. tion des éléments digestibles qu’il renfer-
la cO duit actuellement des recher- me montre que sa valeur nutritive ne dé-
ches a a Ferme expérimentale centrale passe pas celle de la balle d’avoine. Ceci
pour léterminer la digestibilité des ali- montre comme il est important de con-
mer ts canadiens et examiner les facteurs na tre la quantité de principes digestibles
qui peuvent l’affecter. On a obtenu des ainsi que d’éléments nutritifs totaux dans 
résultats jusqu’ici avec l’ensilage de blé un fourrage.
d Inde, le foin mélangé de trèfle et de gra- 
minée, le foin de mil, la paille d’avoine, les • 41
balles d’avoine, la farine de soja et un • AVVBaEl
aliment fabriqué breveté. T MEL

Cet aliment breveté dont nous venons StROP AU MIEL __ Oxymel à l’Eucalyptus devrait
de parler fournit un exemple à l’appui de être essayé dans toutes les familles. Remède fameux
notre thèse Sa composition chimique contre les rhumee, bronchites, coqueluche, etcC.. i composition chimique Procures-vous-en une bouteille chez votre pharma-
indique une valeur qui se rapproche de cien eu chu J.-E. Livernois et W. Brunet.

PRIX de REMISE de la COOPÉRATIVE FÉDÉRÉE de QUÉBEC 
A QUÉBEC

ŒUFS Veaux abattus engraissés au lait
Bon ..................... ............ 12c la lb.
Moyen ............. ...... 10c “
Commun................. 08c "

Poules abattues

Doz.
. .30
. .28
,.26
. .24

A gros...........
A moyens...
A poulettes.. 
c ...................

.... 15c la lb.

.... 13c “

.... 11c“

.... 08c "

A..............
B. ............
C.................
Coqs.......

LARD
VRALGIE
me application de 
conformément aux 

ns, atteint son but. 
nstateres un

ement merveilleux!

No l, 90 à.140 lbs.....
No 2,140 à 175 lbs.....
No 3,175 à 225 lbs........

Poulets

1312c la lb.
121cH 
1112e 11

Agneaux abattus
No 1—35 à 45 lbs ............... 12c la lb.
No 2—30 à 35 lbs...... 10c “
No 3—25 à 30 lbs. 09c !"

. 20c
17c
. 15e
. 10c
. 06c

» 
<• 
» 
•1

A......
B.......
C ...........
D ..........
Rebuts.

Moutons abattus
Nol............05e la lb.
No 2 ......................................04c £
No 3 ......................................03c «

MENT
DE LA DOULEUR

Nous ne recevons pas de volailles vivantes à notre succursale de Québec. 
Voir plus haut sur cette page les prix payés à Montréal.TARD 10

ENCOURAGEZ NOS ANNONCEURS

Texte détérioré
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Prix de dernière heure
Mardi, 20 mars 1934

SIX RACES, 25,000 POUSSINS CHAQUE 
SEMAINE.—Oeufs, poussins, poulettes de tous 
âges. Aussi Canards. Catalogue sauve de l'argent 
Peerless Hatchery, Petersburg. Ont.

Nos 12-13-14-15—P05

PETITES ANNONCES
(Suite de la page 115)

EPARG 
LA CRU
FA 
PI IB

VOUS DÉSIREZ DES POUSSINS, vous avez 
besoin de bons poussins et vous les voulez à des 
prix raisonnables. Les poussins Seiling de "Haute 
Qualité” approuvés par le Gouvernement vous 
offrent tous ces avantages. Notre septième eajeoL 
d’élevage pour meilleure qualité, notre sixième 
année d’approbatic n par k Couvernement, quatre- 
me année d’épreuve de sang. Prix sur catégorie A, 
Rocks Barrés, Rocks. Blancs, Rouge et Leghorns 
$13.75 le cent en lots de plus de 500, $12.75 le cent 
en lots de 500 à 1,000. $11.75 le cent en lots de 
plus de 1,000. Seiling Farms and Hatchery. 
Elmira, Ontario, Ancienment Hilltop Poultry Farm.

No 10 x092 J. N. O.

Oeufs à vendre
MARCHÉ du BEURRE et du FROMAGE 

PRIX DE GROS.
PRIX DES PEAUX VERTES 

fournis par la maison OVIDE GODIN, 
143 rue Grant, Québec

Les prix ci-bas sont F.O.B., Québec et 
pour des peaux bien enlevées. Peaux avec 
dommages ou séchées sans sel payées sui­
vant leur valeur.

Peaux de Bœufs salées .0612c la 1b.
Peaux de Bœufs fraîches .0612c la lb.
15 à 50 moins 2 lbs. chaque peau.
Nous acceptons toutes les peaux de 52 

Ibs. et plus pour des peaux de 50 lbs. net, 
sans queue ni corne.

Peaux de Veaux engraissés, enlevées par 
des Bouchers, à la pièce .80 chaque. Peaux 
de Chevaux de bonne qualité $1.75 sans 
crin et queue .15c de moins. Peaux de 
Veaux Deacons de campagne à .55c cha­
cune.

Peaux de Mouton fraîchement enlevées 
,60e. Petites suivant leur valeur. Peaux 
de Moutons sans laine .05c.

Prix garantis du 19 au 31 mars 1934.

ŒUFS D'INCUBATION.—leghorns. Rocks 
Barrés, Rocks Blancs, Rouges, Géants Noire, Géants 
Blancs, Poussins, poulettes de tout Ages. Produc- 
tion hebdomadaire, 25,000 œufs. Economisez en 
demandant notre catalogue français d’abord. 
Peerless Hatchery, Petersburg, Ontario.

Nos 9-10-11-12- P28.

ŒUFS D’INCUBATION A VENDRE pour 
Leghorne Blancs, de vieilles poules et Plymouth 
Rocks Barrés. $3.00 le cent. Emile Gervais, St- 
Germain de Grantham, P. Qué. Nos 12-13- P52

ŒUFS D INCUBATION de Leghorne Blancs, 
fortes pondeuses, adultes sélectionnée à $3.00 le 
cent. Très gros cochets Leghorns Blancs, $2.00. 
Anaciet Leclair, Ferme Avicole, Si-Germain de 
Grantham, Cté Drummond. Nos 12-13—P06

Beurre No 1 Pasteurisé.
Fromage coloré.............

2912c 
11c

Ces prix sont ceux du commerce de gros 
à Montréal mais non pas payés aux pro­
ducteurs.
Pommes de terre Québec. 
LAINE

$1.10
LE PLUS GROS COUVOIR R.O.P. approuvé 

par le Gouvernement au Canada. Le plus gros 
couvoir de poussine avec généalogie, provenant de 
sujets de 200 œufs et plus. Le plus d’entrées offi- 
cielles R.O.P. contrôlées au nid-trappe au Canada. 
Cela veut dire un poussin aussi 100% parfait qu’il 
peut en être produit. C’est ce que cela veut dire 
pour vous. Volailles qui sont de grosses pondeuses 
et des sujets de première qualité pour consomma- 
tion. Sujets éprouvés pour le sang,incubateurs 
désinfectés et fumigués. . Catalogue. Poulettes de 
tout âge. J. G. Tweddle, Boite 7, Fergus, Ontario.

No 12 x 072 M.P.

SI VOUS DESIREZ DES POUSSINS BADEN 
soyez sûr d’adresser votre commande correcte­
ment, comme adresse mentionnée plus bas, autre- 
ment, nous ne pourrons avoir votre lettre, et vous 
ne pourrez vous procurer des poussins Baden, pro- 
venant de troupeaux ayant à leur tête, seulement 
des reproducteurs R. O. P., éprouvés pour le sang 
par les dernières méthodes, éclos dans des incuba- 
teurs fumigués contre la maladie, et dont toutes les 
précautions ont été prises pour vous procurer un 
poussin parfait. Catalogue. Poulettes de tous 
Ages. Baden Electric Chick Hatchery, Boite 7, 
Baden, Ont. No 12 x 042 M. P.

A NOTRE NOUVELLE ADRESSE, plus de faci 
lité pour maintenir et augmenter nos affaires—mais 
le même service, ou meilleur. Seulement des cochets 
R.O.P. approuvés par le Gouvernement dans cha­
que accouplement, œufs d’incubation de 24 onces 
et plus à la douzaine, œufs et incubateurs fumigués 
suivant les principes standards du Gouvernement, 
sujets sélectionnés et bagués—sont seulement 
quelques-unes des précautions que nous prenons 
Catalogue. Top Notch Chick Hatchery, Boite 7, 
Stratford, Ontario. (Anciennement Fergus).

No 12 x 012 M. P.

Prix moyens payée aux producteurs par 
la Coopérative Canadienne des Produc­
teurs de Laine, Lennoxville, P. Qué.
Laine blanche non lavée.... 18c F.A.B. D’ARGELaine blanche lavée 23c F.A.B.

Poussins à vendre Pour ceux qui désirent acheter de la 
laine en petites quantités de 10 à 100 livres.

POUSSINS provenant de sujets enregistrés 
k.O.P. Eprouvés pour le sang. Prix réduits. Cata­
logue gratuit. Ingalls poultry Farm Reg’d. Dan- 
ville. Qué. No 11 à 20 ic.—P45.

POUSSINS P.R.B. de qualité supérieure, de 
haute production, troupeau contrôlé R.O.P. depuis 
dix ans, éprouvé contre diarrhée blanche. Couvoir 
approuvé du fédéral. S’adresser à Arthur Boulanger 

.Montmagny, P. Q. No 10 à 15 inc. P05.

POUSSINS ROBUSTES, FORTS, VIGOU- 
REUX provenant de sujets approuvés par le Gou- 
vernement et bagués par inspecteurs du Gonver- 
nement. 13 années de contrôle pour, qualité et 
œufs. Troupeaux ayant à leur tête des reproduc­
teurs ROP approuvés. Rocks Barrés, 13c; Le- 
ghorns, 11c; Minorques Noires et Rocks Blancs, 
14e; 10% avec commande. 100% garantis vivants 
sur livraison. Pletsch Hatchery, Stratford. 
Route 5, Ontario. No 10-12-14P 951

Laine blanche non lavée ............. 27c la lb.
Laine lavée.... . 33c la lb.

F.A.B. Lennoxville, P. Q.

Ce que vous achetez pour la maison ou 
pour le troupeau et la basse-cour

FARINES DIVERS
Le minot.
Pois à soupe...........................$1.60 à $1.80
Fèves blanches, (triées)...................... 1.50

“ (triées Prime)........................... 1.45
" (triées yeux jaunes) ..................1 75

Patente Hungarian, quarts............... $5 60
Patente Hungarian, 981bs...................2.45

5 00
215
4 90
2.10

1ère patente, Manitoba quarts.
POUSSINS éprouvés pour le sang, approuvés 

par le Gouvernement, délivrés, $14.25 le cent, pour 
500, $13.25; pour 1000 $12.25 pour Rocks Blancs 
Rocks: Barrés. Rhode Islands rouges. Leghorns 
Avons deux éclosions par semaine. Pour informa 
tiens, écrivez R. Cousineau, 2168 Ave Prud’homme.
Montréal. No 12-P801

f» 19 “ 981bs.
Forte à levains, quarts.......
4 " 981bs. ENGRAIS ALIMENTAIRES

Patente Ontario sacs coton, 98 lbs.. 2.10
Patente Ontario, sacs toile 98 lbs. ... 2.00

Son de blé ........................ ..........
Gru .......................... . ................ ,
Gru Blane (Middlings)........ .
Blé d’Indemoulu........................
Mouiée d’Avoine, fine.........
Moulée d’Orge, fine.............. . ..
Tourteaux delin.............................
Gruau d’avoine, jute 80 1bs.....

" " coton 80 lbs.
Drèches brasserie séchée.............
Molassine...............
Moulée à veaux...........................

.. 1 25 

.. 1.35 

.. 1.45 

.. 1.55 

.. 1.45 

.,1.30 

.. 1.85 

.. 2.65 

.. 2.70 

.. 1.20 

.. 2.50 

.. 3.20 

.. 1.70 

.. 2 00 

..15.00 

..10.50 

.. 2.50 

.. 3.50

ICI SONT LES POUSSINS QUE VOUS DÉSI- 
REZ.—Poussins "Extra Gros" éclos de gros œufs. 
Troupeau et couvoir approuvés par le Gouverne­
ment. Reproducteurs sélectionnés pour la grosseur 
et la vigueur. Sept races. Prix modérés. Legh­
orns "Extra-Gros" $14.75 le cent. Rocks Barrés, 
Minorques, .02 sous de plus par poussin. Rocks 
Blancs, 03 sous de plus; autres races .04 sous de 
plus. Poussin Hogarth "Just-Rite", pour toutes 
races, .03 sous de plus par poussin, sur prix plus 
haut mentionnés. Escompte pour commande hâti- 
ve. Ecrivez pour détails. Hogarth Baby Chick Hat- 
chery. Boite 34, Exeter, Ont. No 12 x 162 J. F.

Farine à engrais 1ère qualité. 1.50
1.40

POUSSINS Plymouth Rocks Barrés, $10.00 
le cent. Leghorns Blanches, $9.00. Œufs d’incu­
bation provenant de poules sélectionnées depuis 
2 ans, $2.50 le cent. Hervé Laporte, Ferme Avi- 
cole, St-Jean de Matha, Cté Joliette:

No 12—P63

!! 2ème qualité.

GRAINS D’ALIMENTATION

Blé d'Inde Argentin......... .........
Avoine alimentation No 1.........

BRAY OFFRE DES POUSSINS POUR LI. 
VRAISON IMMEDIATE. —Les sujets Bray ont 
pondu tout l’hiver prouvant ainsi leur vigueur. Les 
poussins Bray proviennent d’œufs ayant une 
moyenne de 27 à 28 onces par douzaine. Huit rares 
Huitième année d'épreuve de sang. Sixième année 
d'approbation par le Gouvernement. Dana les con­
cours de ponte, l’an dernier, les poussins Bray ont 
remporté les 1er, 3ième, 5ième et autres prix contre 
des poussins de 44 autres couvoirs. Cela paie d'ache­
ter des poussins Bray. Prix raisonnable. Ecrivez 
pour catalogue GRAT IT. "Le Chemin du succès 
en Aviculture". Bray Chick Hatchery, 34 Clayburn 
Ave. St. Catharines, Ont. No 12 x 492 J. F.

80 
.45 
.47 
.55

6€ recriblée...
No 2 C. W. recriblée .......... Moulée laitière 18%.

Foin la tonne ............
Paille la tonne..........
Pot Bariev...............
Pearl Barley.............

Blé d’engrais............................ 98 lbs 1.40L’Espagne est l’un des plus grands pays 
à blé de l’Europe. Les emblavures n’ont 
cessé d’augmenter depuis les premières 
années du siècle. Il y avait en 1900 912 
millions d’acres en blé; en 1932 ce chiffre 
était passé à plus de onze millions d'acres

24%.... Le NouveatOrge d’alimentation ...............
Sarrasin d’alimentation.......

.60

.70

CENTRIFU(POUR LA BASSE-COUR • ♦ •
Sucre (Sacs 100 Ibs.)
Granulé, No 1, sac coton...
Cassonade, No1.................
Cassonade No2.................
Cassonade, No 8.................
Mélasse (Barbades):
No 1, barils 25 gals, le gal..
Sel
Selfin, sac 140 lbs...............
Gros sel, sac de 140 lbs .......
Saindoux:
Enseaux 20 lbs ................

A Distribution Du WT 
Lait Par Couches Ng 

Minces,

MASSEY-HAI

Déchets de viande, gros...
Farine de viande, fine, 50%.
Farine de viande, fine, 60%.

$3.00
3 00
3.50

. $6 .85

. 6.55

. 6.45

. 6.35
COMPARAISON DES PRIX

Os broyés, gros ou fin...........................2.2522 mars 23 mars 20 mars
19241934 1933 Farine de poisson...............

Farine de Luzerne ..............
Ecailles d’huîtres volailles.
Ecailles d’huitres poussins.
Gravier, gros ou fin ............

3.00 
1.75 

.85 

.85
1.25

Le Centrifuge. Modern 
toutes les Caractéristiqu 
dernes — c’est le plus 
écrémeur sur le marché- 
ent toute la crème — il 
coussinets à billes protégé 
fuseau renfermé, lui a 
une longue durée et une 
exceptionnelle à tourner 
mage est le plus épais po 
il est d’un fini laqué bri 
durable qui est facile à n 
—et chaque Centrifuge M 
Harris est essayé et épr 
être le plus parfait écrém

..63 
Le sac 
.$1.40 
. 1.00

Beurre No 1, Past ......
Œufs Frais..........................
Poulets engraissés au lait. 
Veaux de lait vivants .... 
Bouvillons vivants choix... 
Agneaux printemps............  
Porcs vivants......................

.2912
.30
.27
.0634
.0532
163,

9 03

2514
22 

.24
15 
(5 

.07 
.051

.3614
35
37
10 
07
12 

.03
Charbon de bois, volailles, s. 50 lbs. 1.10
Charbon de bois, poussins, 
Lait écrémé en pondre.......  
Huile de foie de Morue: 

1gallon.. .

s. 50 lbs 1.10 
. 9,00

2 20
LARD SALÉ

Gras de doe:
30 x 40 more. (200 lbs au baril).... $33 00 
40x 50 morc. (200 lbs au baril). ... ‘32 .00 
50 x 60 more. (200 lbs au baril)..,. 31,00 
60 x 70 morc. (200 lbs au baril).... 30.00
Clear fat:
25 x 35 more. (200 Ibs au baril).... $29, 00 
Canadien Short Cut, gras et maigre 28 .00

BOURSE DES GRAINS—WINNIPEG .85
$2.10 et $2.25

.....................2.40
................. 2 25

Moulée pour la ponte... 
Moulée pour poussins... 
Moulée pour croissance..

OPTIONS MAI OPTIONS JUILLET 
Espèce Ouverture Fermeture Ouverture FermetureDateMois

Grains mélangés pour poules 1.80 à 2.00
14
15
16
17
19
20

BléMars .. 70
687%
68 3g
672s
68
6734

69
6814
6734
6814
6778
675

7134
7014
695 s
69
69't
691s

701
69
691
6912
691, 
6878

Grains broyés fins, poussins. 2.25 Achetez votre Centrifi 
l'Agent Local Massey-Ha 
sera content de vous 
toutes les particularités d 
actéristiques qui rend 
Nouveau Centrifuge MA 
HARRIS si populaire av 
qui l'emploient. Emple 
Massey-Harris et obtene 
le profit possible.

i! gros, poulets .......... 2.25

Engrais chimiques simples Engrais chimiques composés
En 
sacs

Prix 
au 

comp­
tant

Acide Phosphorique 125 lbs $15.50
SUPERPHOSPHATE 20%

Acide Phosphorique....125 lvs $18.00
MURIATE DE POTASSE 48%

14
15
16
17
19
20

Azote So- Acide Potas- 
luble dans Phos- se

Avoine 3512
35
35
3479
351 4
351 s

3514
35 
347k
353%
351 4
35

363
36
3553
35=,
36
35 g.

Mars .... 36 
359%
3534
36 1 x
3531
358

Prix au 
En sacs comp- 

tant
de

SUPERPHOSPHATE 16% l’eau phori-(K.O) 
que
10% 10% 125 lys $25.50
8% 4% 125 lvs

0%
2% 
2%
2%
4%
5%
6% 

12%

LA CIE. MASSEY-HA 
LIMITEE

Fondée en 1847
Montréal, Toronto, M 
Winnipeg, Brandon,
Saskatoon, Swift Current, 
Calgary. Edmonton, V

Agences Partout

$21,00
$25,00
$29.00
$28.00
$29.50
$31.50
$35.50

Potasse (K O) ................ 200 lvs $49.50
SULFATE DE POTASSE 48% 

Potasse (K,O) ........ 200 lvs$56.00
SULFATE D'AMMONIAQUE 20%

Azote:.............................200 lvs$34.50
NITRATE DE SOUDE 15% 

Azote............. 100 lbs$46.50
PHOSPHATE THOMAS 16%

14
15
16
17
19
20

OrgeMars 413, 
41
40
4012
403
4031

41
40 
40}, 
402■
4078
40 s

428g
4153

-41112
411.
4193 "
4131

423€ 
411. 
41*4 
4134
417% 
415s

15014 
1491.
148 "
149 1
149 
14734

12% 6% 125 lvs 
12% 10% 125 lvs
8% 10% 125lvs
8% 7% 125 lvs 
8% 10% 125lvs
5% 7% 125lvs

X64

152 
15136 
150',
150
151 
1504

Mars ........  

**

14
15
16
17
19
20

Lin 151'4 
150'4
1491
15034
150*4
14832

1513%
15014
149
149%
150', 
146

Citric. 200 lvs $20.50

Pour paiement à crédit veuillez ajouter $1.50 par tonne sur le Superphosphate et Phos­
phate Thomas,et $2.00 par tonne sur tons les autres engrais simples et engrais composés 

F. A. B. QUEBEC, LEVIS, BELOEIL ou MONTREAL.
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Consultations légales
AVIS IMPORTANT. Nos correspondants que i 

cette page intéresse sont instamment priée de tenir 
compte des règles suivantes établies par le jour al. ! 
1. Seuls les abonnés peuvent bénéficier de ce service 
de consultation: c'est pourquoi toute demande de| 
renseignements doit être signée, afin que nous puis-' 
sions constater si le correspondant est abonné. 
2. Les questions doivent être adressées directement 
au Bulletin; 3. L’avocat consultant n’est tenu de 
répondre qu’aux questions ordinaires usuelles, con- 
cernant les lois qui gouvernent les choses de la vie 
rurale. Les cas extraordinaires, ou qui nécessite- 
raient une longue étude, sont choses à traiter entre 
le correspondant et l’avocat; 4. Sile correspondant 
désire une réponse immédiate par lettre, l’avocat 
consultant peut exiger des honoraires.------- 1

LOI DE L’INSTRUCTION PUBLIQUE. Q.
L école de l’arrondissement No 8 ayant été fer-| 
mée,les enfanta ont été dirigée vers l’école de l’ar- 
rondissemert No 1. Les contribuables de l’arron- 
dissement No 8 ont payé l’entretien et les répara­
tions encourues pour l’arrondissement No 1 du­
rant re temps. Est-ce que les contribuables de 
l arrondisement No 1 sont tenus de payer mainte- 
nait les répar. tions faites à l’école de l’arrondisse- 
ment No 8.
Rép. à G. B. Les commissaires et les syndics 

d’écoles doivent partager leur municipalité reppec- 
tive en arrondissement d’écoles qu’ils d’ssignent par 
des numéros. Ils peuvent aussi, quand ils le jugent 
A propos, changer par résolution les limites des 
arrondissements existant et en établir de ioiveaux 
ou les diviser.
, S il devient nécessaire d’acquérir ou d’agrand r 
l’emplacement d’une maison d’école, de construire, 
de reconstruire, d'agrandir ou de réparer une ou 
plusieurs maisons d’école ou leurs dépendances, 
et dacheter ou réparer le mobilier ou le matériel 
scolaire, les comnissaires ou les syndics d’écoles 
peuvent, imposer, pour cette fin, soit l’arrondisse- 
ment en particulier, soit la municipalité entière, 
suivant que l’un ou l’autre mode est déjà en vigueur 
dans la municipalité.

La cotisation ainsi imposée peut être payée par 
annuité pour un espace de temps qui ne doit pas 
excéder cinq années.

Le mode adopté dans les cas ci-dessus ne peut 
être changé que par un résolution de la Commis­
sion Scolaire approuvé par le Surintendant six mois 
après qu un avis à cette fin a été donné aux contri- 
buables.

Saveur distinctiveeure %FrEPARGNE 
A CREME

(NOIR)

0.1

F&ciR) 

i 1.
14

PEAUX VERTES
aison OVIDE GODIN. 
Grant, Québec
sont F.O.B., Québec et 

en enlevées. Peaux avec 
nées sans sel payées sui-

s salées .0612c la Ib.
s fraîches .0616c la Ib. 
Ibs. chaque peau.
i toutes les peaux de 52 
les peaux de 50 lbs. net, 
ne.
: engraissés, enlevées par 
pièce .80 chaque. Peaux 
onne qualité $1.75 sans 
ic de moins. Peaux de 
e campagne à .55c cha- 

on fraîchement enlevées 
cant leur valeur. Peaux 
iaine .05c.
u 19 au 31 mars 1934.

maison ou

10′4
682F

FAI 
DI 1

MELORANGEEKOE
IC pour une occasion spéciale

D’ARGENT
Les engrais 46 
chimiques ALBATROS"

se-cour
Superphosphate et 
engrais chimiques 
de toute nature

Engrais chimiques 
composés

DIVERS

....................$1.60 à $1.80
triées) ........................ 1.50
e) ............................... 1.45
jaunes) .................. 1 75

PAROISSE ET FABRIQUE.- Q. Je suie le 
p priétaire depuis environ douze nus de trois mor- 
craux de terre désignés par des numéros cadas- 
traux différents et surtout indiqués pour partie de 
lot e. Les cotisevrs ont évalué tout le lot à mon 
no et ai depuis toujours payé les taxes munici- 
palee, scolaires et répartition d’église. L’année 
dernière la Corporation Municipale, à la suite 
d’une plainte par moi portée, a corrigé son éva- 
luation et m’a porté au rôle d’évaluation pour les 
pmties de terrain qui étaient réellement ma pro- 
priété. Le Secrétaire des syndics, à l’attention de 
qui les détails susmentionnés ont été portés, il y a 

|quelque temps, prétend avoir soumis mon cas à qui 
de droit et allègue actuellement que je suis obligé 
de payer encore cinq ans pour la raison que lé rôle 
de perception a été homologué pour une période de 
cinq ans, deux mois avant le changement d’éva­
luation municipale. Quelle est la ligne de conduite 
que je dois tenir pour forcer les syndics à corriger 
le rôle de perception et m’éviter de payer tout 
surplus?

a 1. D. Tous les cinq ans, jusqu à ce que 
le dernier versement de la cotisation soit payé, 1‘acte 
de cotisation doit être revisé par les syndics, et l’acte 
ainsi revimé est homologué par les commissaires qui 
doiven obesrver, pour le tout, les formalités pres­
crites en pren Vier lieu pour tout acte de cotisation.

Les syndics peuvent aussi reviser l’acte de cotisa­
tion chaque année ou pendant une année quelconque 
dans le cours des cinq ans, pourvu que chacune de 
ces revisions spéciales soit autorisée par le Lieute- 
nant-Gouverneur en Conseil, sur requête des syndics 
et recommandation du Ministre des Affaires Muni­
cipales.

Lorsque l’acte de cotisation a été homologué par 
les commissaires, les syndics peuvent exiger des 
contribuables le paiement des cotisations ou contri- 
butions et en poursuivre le recouvrement.

CHEVAL. Q. Ayant l’intention de louer un che- 
val pour certains travaux de labour que j’avais à 
entreprendre, n’ayant pas d’argent et craignant 
d’acheter un vieux cheval, un cultivateur s’est 
tout de même offert à me vendre un de ses vieux 
chevaux. Il connaissait l’ouvrage que je désirais 
faire exécuter par ce cheval et il m’a assuré que le 
tout ferait mon affaire. J’ai eu confiance en la 
parole de cet homme et acheté le cheval au prix de 
$17.00. Ce cheval était hors d’usage, incapable de 
pouvoir travailler. Je lui ai donné tons les soins 
possibles et enfin ayant perdu courage je l’ai tué. Il 
m’a été impossible de labourer n’ayant pas les ar- 
gents requis pour encourir la dépense d’une loca- 
tio ou d a achat. Je souffre des demmages. Je 
désirerais savoir si j’ai quelques recours contre 
cette personne?

Rép. à W. D. Vous ne pouviez pas vous atten- 
dre, après avoir su que vous achetiez un vieux 
cheval et surtout en le payant le prix de $17.00, avoir 
un animal de première qualité et susceptible de 
vous donner un bon rendement. En premier lieu 
vous saviez qu’il s’agissait d’un vieux cheval et les 
représentations à vous faites ont dû être à l’effet 
que le vendeur croyait que ce cheval pouvait faire 
votre affaire sans toutefois le garantir. Si ce cheval 
avait des défauts cachés ou s’il était impropre à 
l'usage auquel ilétait destiné, ou s'il avait quelques 
vices rédhibitoires, c’était à vous d’y voir dans un 
délai raisonnable et non pas de tuer ce cheval après 
lui avoir donné tous les soins que vous alléguez à 
votre lettre.

Votre affaire me paraît excessivement dangereuse 
et j’oserais même dire que vous avez aucun recours.

A tout événement, seul votre avocat, après-avoir 
pris connaissance de tous les détails en cette affaire 
et pesé le p ur.et le contre, pourra vous donner une 
direction sûre et précise.

VENTE DE FOIN ET PAIEM ENT D’ACTION 
DE COMPAGNIE.- Q. 1. Une personne à qui j’ai 
vendu du foin ne m’a pas payé son compte. Le 
débiteur travaille dans les bois cet hiver. Suis-je 
en droit de faire saisir ses gages?

2. J’ai convenu d’acheter une action d’une cer­
taine Compagnie incorporée par Lettres Patentes. 
Je suis dans l’impossibilité de pouvoir effectuer le 
paiement. Peuvent-ils me forcer à payer le mon- 
tant convenu?

Rép. à N. F. — 1. De par la loi vous avez le droit 
de faire saisir la partie saisissable de ses gages mais 
il vous faut en premier lieu instituer des procédures 
contre lui et prendre jugement.

2. La Compagnie a le droit d’instituer des pro­
cédures contre vous pour le paiement de cette action 

ou purement et simplement de confisquer la part

ALIMENTAIRES

ne fois employés vous ne vous en 
passerez plus

.........1.25

.........1.35

.........1.45

.........1.55

.........1.45

.........1.30

.........1.85

.........2.65

ings)...

fine., 
ne.... Livraison immédiate effectuée de nos 

entrepôts à >1ute 801bs.
coton 80 Iba...,. 2.70

séchée..............................1.20
.................................... 2.50
............................3.20
% ...............................1.70

24%. .................2.00
.................................. 15.00
.................- ............10 50
................................. 2.50
................................. 3 50

QUÉBEC, LÉVIS, MONTRÉAL
Le Nouveau

Analyses garantiesCENTRIFUGE• • *
s.) 
coton.

Sacs forts, résistantsA Distribution Du XT AV 
Lût Par Couches NO 7 

Minces, 110 4
MASSEY-HARRIS

........ $6.85
.........6.55
.........6.45
.........6.35 International Fertilizers Limitedes) :

is, le gai. . Le Centrifuge. Moderne avec 
toutes les Caractéristiques Mo­
dernes — c'est le plus parfait 
écrémeur sur le marché—il obti­
ent toute la crème — il a des 
coussinets à billes protégés et un 
fuseau renfermé, lui assurant 
une longue durée et une facilité 
exceptionnelle à tourner—l’éta­
mage est le plus épais possible — 
il est d’un fini laqué brillant et 
durable qui est facile à nettoyer 
—et chaque Centrifuge Massey- 
Harris est essayé et éprouvé à 
être le plus parfait écrémeur.

... 63
Le sac

...$1.40
... 1.00

71 rue St-Pierre, Québec
Olbs.

Usines: St-Jean, N. B., et Québec, P. Q.

Production annuelle: 60,000 tonnes.2 20
RD SALÉ

) lbs au baril) ....$33 00 
Olbs au baril):... 32.00
)lbs au baril).... 31,00 
)lbs au baril)...: 30.00

NOUS METTONS A VOTRE DISPOSITION UN
Achetez votre Centrifuge de 
l'Agent Local Massey-Harris. Il 
sera content de vous donner 
toutes les particularités des car­
actéristiques qui rendent ce 
Nouveau Centrifuge MASSEY- 
HARRIS si populaire avec ceux 
qui l’emploient. Employez un 

-Massey-Harris et obtenez tout 
le profit possible.

)lbs au baril)....$29. 00 
ut, gras et maigre 28 00 ERVICE D’IMPRESSION
miques composés DES MIEUX OUTILLÉS DE LA VILLE

Potas- 
se En sacs

KO)

Prix au 
comp­
tant GERS eu CRUPAGANE ET DU INSTINCTexécuterNous po

tous genres d’Impressions
FAITES IMPRIMER 

au 

"BOLEIL"

New prix sont bas! 
Demanden nos cotations

tels que: 
Brochures 
Catelegnan- 
Circulaires

10% 125 Ivs
4% 125 Ivs 
6% 125 173

LA CIE. MASSEY-HARRIS, 
LIMITEE

Fondée en 1847
Montréal, Toronto, Moncton,
Winnipeg, Brandon, Régina, 
Saskatoon, Swift Current, Yorkton, 
Calgary, Edmonton, Vancouver 

Agences Partout

$25.50
$21,00
$25,00

parts- Fmrt- 
tiles de Lettres

Havel Fac-
turem Etc. — Ete..10% 125Ivs $29.00

10% 125 17s
7% 125 lvs

10% 125 lvs
7% 125 173

$28.00
$29.50
$31.50
$35.50

LE SOLEIL LTEE
fl(Département de L’Imprimerie)

superphosphate et Phos. 
îles et engrais composés 
REAL. vendue.

:6

a

D
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1B-226GÉANTS DES FLANDRES. Gris-acier

V. M.—1. Capt. L. Bourdon, 1670 Valois, 
Montréal.

V. F.—1. Capt. L: Bourdon, 1670 Valois, 
Montréal.
2. M. Boisjoly, 4313a Papineau, Mont­
réal.

J. F.—1. Capt, L. Bourdon, 1670 Valois, 
.... Montréal.
V. F.—1, 2, 3, 4, 5. Arthur Boucher, Be-
loil Station. • - GÉANTS DES FLANDRES. Gris Lièvre
J. M.—1, 2. Arthur Boucher, Belœil Sta-

tion. V.M.—1, 3, 5. Capt. L. Bourdon 1670
J. F. —1, 2. Arthur Boucher, 1, 2, 3, 4, 5, Valois, Montréal.

Belœil Station.
ARGENTÉS T. A. V.

V.F.—1, 2, 3. A. Finel, 4225 Messier, 
Montréal.

J. F.—1. A. Finel, 4225, Messier, Mont­
réal.

CASTOREX
V. M.—1. M. Blain, Montréal..

CHINCHILLAS STANDARD
V. M.—1. Lemay et Fils 8789, Bellerive

Tétreauville, Montréal.

2. Capt L. Bourdon, 1670 ' Valois, 
Montréal.
3. Doc. D. Boiselair, 8010 St-Denis, 
Montréal.

J. F.—1, 6. R. Perier, Montréal.
2.C. Corbeil, Montréal.
3, 5. M. Boisjoly, 4313a Papineau, 
Montréal.
4. Capt. L. Bourdon, 1670 Valois, 
Montréal.
GÉANTS DES FLANDRES Noirs.

V. M.—1, 2.—Capt. L. Bourdon, 1670 
Valois, Montréal.

V. F.—1,-2, 3. Capt. L. Bourdon, 1670 
Valois, Montréal.

J. M.—1. Capt L. Bourdon, 1670 Valois, 
Montréal.

J. F.—1. Capt. L. Bourdon, 1670 Valois, 
Montréal.

GÉANTS, T. A. V.
.J. M.—1, 2. E. Vanier, 106, rue Queen, 

Longueuil, Qué.
J. F.—1, 2. E. Vanier, 106, rue Queen, 

Longueuil, Qué.
NOIRS ARGENTÉS

ANGORAS
J. M.—1. Georges Winton, Ontario.

2 Doc. D. Boisclair, 8010 rue St-Denis, 
Montréal.

J. F.—1, 2. Doc. D. Boisclair, Montréal. 
ARGENTÉS DE CHAMPAGNE

V. M.—1, 2, 3. Arthur Boucher, Belœil 
Station.

LAPINS, T. V. A.
V. M.—1, 2, 3, 4, 5.Doc. D. Boisclair, 

8010 St-Denis, Montréal.
V.F.—1, 2, 3, 4, 5. Doc. D. Boisclair,

• 8010 St-Denis, Montréal.
1, 2, 3, 4, 5. Doc. D. Boisclair, 8018 
St-Denis, Montréal.

J. M. 1, 2, 3, 4, 5. Doc. D. Boisclair, 8010 
St-Denis, Montréal.

J. F.—1, 2, 3, 4. Doc. D. Boisclair, 8010 
St-Denis, Montréal.

COUPLES LAPINS
1. M. Boisjoly, 4313a Papineau, Montréal 

FAMILLES DE LAPINS. T. Y.
1. M. Jodoin, Village Boucherville, Qué. - 
2. Léo Laberge, Montreal.

VIANDE EN CONSERVE
1, 2. E. Ivart, Belœil, Sta.

PEAUX PRÉPARÉES
1, 2, 3, 4, 5. A. Finel, 4225 Messier, 

/ Montréal.

S

2. R. Perier, 4709 Brébœuf, Montréal.
4, 6..M. Boisjoly, 4313a, Papineau, 
Montréal.

V. F.—1, 2, 3. Capt. L. Bourdon, 1670 
Valois. Montréal.
4. M. Boisjoly, 4313a Papineau. Mont- 
réal.

J. M. 1, 2. Capt. L. Bourdon, 1670 Va­
lois, Montréal.

J. F.—-1, 4. M. Boisjoly, 4313a Papineau, 
Montréal.
2, 3. Capt. L. Bourdon, 1670 Valois, 
Montréal.

GÉANTS DES FLANDRES. Blancs

V. M.—1, 4. Capt. L. Bourdon, 1670 Va­
lois, Montréal.
2. R. Perier, 4709 Brébœuf, Montréal.
3, 5. M. Boisjoly, 4313a Papineau, 
Montréal.

V. F.—1. R. Perier, Montréal.
2, 4. C. Charron, 4855, Garnier, Mont- 
réal.
3, 5. Capt. L. Bourdon, 1670 Valois. 
Montréal.
6. C. Corbeil, Montréal.

J. M.—1, 4. R. Perier, Montréal.

--

INDUSTRIEV. M.—1,2,3,4. L. J. Tragnee, 23 Prince , 
Albert.

V. F-—1, 2, 3, 4. L. J. Tragnee, Pointe 
aux Trembles, Montréal.

NEW ZÉLANDE
V. F.—1, 3. R. Perier, 4709, Brébœuf, 

Montréal.
2. M. Doré, Montréal.

J. M.—4, 2. R. Perier, Montréal.
REX. T. v.

J. M.—1, 3. M. Blain, Montréal.
2, 4. C. Bisaillon, Montréal.

J. F. 1, 2. M. Blain, Montréal.
3, 4. C. Bisaillon, Montréal.

PEAUX MANUFACTURÉES
1, 2, 3, 4, 5, 6. Doc. D. Boisclair, 8010, 

St-Denis, Montréal.
CLASSEMENT AUX POINTS DES 10 

PREMIERS EXPOSANTS■
1. Doc. D. Boisclair. 2. Capt. L. Bour- 

don. 3. A. Finel. 4. R. Perier. 5. A. 
Boucher. 6: M. Boisjoly. 7. L. J. 
Tragnee. 8. M. Blain. 9. C. Corbeil. 
10. C. Bisaillon.
Le Dr. D. Boisclair gagnant de la coupe 

"Challenge" pour 1933 et 1934 en devient 
définitivement possesseur.

J. M.—1, 2, 3, 4, 5. Doc. D. Boisclair, 
8010 St-Denis, Montréal.

J. F.—-1, 2, 3, 4, 5. Doc. D. Boisclair, 
8010 St-Denis, Montréal.

CHINCHILLAS GEANTS
V. M.—1, 2, A. T’inel, 4225 rue Messier, 

Montréal.
V. F.—1, 2, 3, 4, 5. A. Finel, 4225 rue 

Messier, Montréal.
J. M.—1. A. Finel, 4225 rue Messier, 

Montréal.
J. F.—1, 2, 3, 4, 5, A. Finel, 4225 rue 
Messier, Montréal.

PARAIT T 
LES JEU!

VOLUME XXII,

Ferme
JERSE 

FINE Tla pas ?
TAPAS DÉJÀ SORTI LE VIEIL 
ALBUM DE FAMILLE, UN SOIR ET 
EN DEGUSTANT UNE BLACK HORSE 
ÉVOQUE DES SOUVENIRS DE JEUNESSE ?

GRANBY, Q
1

• Toupeau de pr 
choix, haute qi 
primé aux 
grandes exposi

/
yi

W. H. MINER 
Propriétaire,

JAS. Di

0 0/ BOVINS 

JERS
FERME SICC

R. G. Davic
Propriétair

Président
Société des Éleve 

vins Jersey de

-----— heure -/

Et ou bâton, 
- tu faisais I 
toujours 1 

sensation.
f)

Ferme

GRAYB 
WATERVILLE,

100 têtes de Jerse
Troupeau accrédit 
tuberculose. Sot 
fédéral pour l’i 
contagieux. Toute 
sous contrôle offici 
Un fils de "St 
Oaklands” est à 
troupeau.
JEUNES TAUREAUX

S. R. FULI
PROI

© 6.20
a SX —1P 203X

X2
14

Mon vieux,t’a’pas jamais passé -2085/ 
soirée plus agréable,ni mieux 

savouré ta BLACK MORSE
X" MC-SL --

Mats cost dans ce costume que tu frappais ® dans le paysage
Dites simplement-
_Bière __

REÇU Dawes, S.V.P."
27 SEP. 1976

BIBLIOTHÈQUE NATIONALE
DU QUÉBEC_______

d

Liste des gagnants des prix pour les lapins à l’exposition avicole provinciale 
tenue au Stadium de Montréal du 6 au 10 février 1934


